
capilauK anciens el capitauK nouueauK
Emprunter et rembourser !

Lausanne, le 5 novembre.
Quand une personne est riche, elle

(j { sollicitée de prêter son argent à
tii.riM, parfois à fonds perdus. Il en
si ie même pour les Etats. Lorsqu'une
nation est dans l'aisance financière,
pe-ri ne constitue pas toujours un
îtenfait uniquement : cette pléthore
(urgent contribue à avilir le taux de
intérêt ; et cela porte un préjudice
certain à l'ensemble de l'économi e du
pys. Enfin , les Etats étrangers en si-
tuation financière plus d i f f i cile ne
mnque-nt pas de se présenter comme
iéiiteurs intéressés.

II ne suffit pas d'emprunter...

iVous sommes depuis plusieurs an-
nées dans la situation d'un banquier
{ai a trop d'argent et qui ne trouve
pas assez de débiteurs suffisamment
solvables . pour absorber sans trop de
risques le surplus de ses disponibilités.
D'aucuns nous envieront cette position
de richesse collective, de même que
bien des débiteurs du dehors nous en-
tent les taux de 2 s/ 4 o/ g à 3 o/ 0 auxquels
on émet des emprunts obligataires chez

Selon le processus qui, pendan t de
nombreuses années, a formidablement
épaulé ' nos industries d'exportation,
nos dirigeants industriels se préoccu-
p ent de conjuguer cette pléthore de
capitaux avec des ventes à l'étrang er
moyennant le financement par nous-
mêmes, c'est-à-dire par notre épargne
nationale , dans le passé, nombreuses
jurent les affaires ainsi concl ues. Il y
eut cependant des accrocs dans ce sys-
tème : nous n'avons pas toujours reçu
en retour la totalité des capitaux ain-
si prêtés. Les machines étaient dans
le pays acheteur, au profi t  de la pro-
ductivité de celui-ci, mais en revanche
notre arg ent était compromis ; des
pertes cuisantes furen t supportées par
nos créanciers siàsses.

Et maintenant, il faudrait recom-
mencer le cycle ! Les industii-els l'es-
pèrent, mais les capitalistes rechi-
gnent ; on les comprend les uns et les
autres !

D importe de rendre...

Nous savons que les pays sud-améri-
cains témoignent d' une activité éton-
nante de tentateurs dep uis quelques
années ; de tentateurs aux prêts à
court et à long termes.

Nos banquiers ont e f f ec tué  un im-
por tant voyag e au Brésil l'année pas-

sée afin de se documenter au suje t des
possibilités (énormes) d' expansion de
l'industrie de là-bas.

De nombreux articles parus dans
notre presse au courant des derniers
mois mettent en outre l' accent sur
l'importance de nos disponibilités mo-
nétaires et... les possiblités d' en prêter
une partie aux pays sud-américains.
On doit reconnaître que, dans ' ces ten-
tatives d'exportation de capitaux, on
n'oublie pas de se souvenir que nous
avons perdu beaucoup d' argent là-bas.
Mais le dit-on suffisamment ? Il est
vrai que, lorsqu'il s'agit de l'argent des
aibtres, il représente beaucoup moins de
valeur...

(Suite page 3.) Ernest BORY.

Non, le calme n est pas
encore revenu en Tunisie !

« L'Impartial » j
en Afrique du Nord J

in

Voir F« L'Impartial »
des 16 et 26 octobre.

La visite de Kairouan
terminée, je m'installe
à la terrasse d'un café,
regarde se dérouler la
vie indigène, parcours
certains j o u r n a u x
achetés sur place.

On ne perd jamais
son temps, à « pouil-
ler» magazines et quo-
tidiens partout où l'on
se trouve.

Dans un périodique
mal imprimé qui dé-
fend avec virulence les
intérêts des colons
français en Afrique du
Nord , je trouve un pla-
card dont le texte tient
certainement de la dif-
famation. Si je vous le
signale, c'est cour
montrer à quel point
les esprits sont loin
d'être apaisés, malgré
le voyage - éclair du
président du Conseil
français en Tunisie,
malgré les promesses
faites que seront sau-
vegardés les intérêts
des uns et des autres,
malgré les conversa-
tions franco - tunisien-
nes qui se poursuivent
à Paris.

Voici ce qu 'annonce
cet articulet mis en
bonne place et entouré d'un filet gras :

« Monsieur Mendès , vous n'étiez pas
sans ignorer que pendant que vous dis-
cutiez le morcellement de l'Indochine ,
deux membres influents du Viet-Minh
passaient marché avec les Etablisse-
ments Cicurel du Caire. Ce marché
roulait sur plus de trente millions de
piastre s et concernait la livraison de
toîines de cotonnades pour le Viet-
Minh. Nous insistons sur le fa i t  que
Monsieur Pierre Mendès a épousé Mlle
CICUREL. C'est tout. »

Inutile d'ajouter que j e laisse aux
partisans de la violence la responsabi-
lité de ce qu 'ils impriment. Ceci prou-
vera une chose seulement : les esprits
ne sont pas calmés en Tunisie.

Si beaucoup de choses ont change , le
charmeur de serpents n'a pas disparu
et se rencontre encore en Afr ique  du

du Nord . .

S'ils ne se manifestèrent plus pen-
dant quelques semaines, les attentats,
pillages et assassinats ont néanmoins
repris un peu partout. Presque conti-

| De notre correspondant
\ Charles-André Nicole i

nuellement, des troupes débarquent
dans le pays et l'on se trouve aujour-
d'hui en présence de patrouilles mili-
taires montées sur jeeps (armées jus-
qu 'aux dents) , de soldats qui assurent
la sécurité des villes et bourgades, mi-
traillette au poing.

Banditisme et compagnie

Mais que voulez-vous faire contre
des bandits qui disposent du désert
pour y chercher refuge ? Ces fellaghas
qui semèrent partout la terreur, les
connaît-on ? Sait-on pour qui ils tra-
vaillent, qui les paie ? Rien n'est moins
sûr. Aux yeux des uns, le problème
est simple : ce sont des membres du
néo-destour, le parti nationaliste tu-
nisien. Il s'agit d'hommes de paille
à la solde des communistes, affirment
les autres.

Une théorie prévaut dians de nom-
breux milieux : on aurait affaire ni
plus ni moins à des bandits de grands
chemins qui profitent de l'agitation
actuelle pour piller, voler et mettre
leurs forfaits su. le dos du terro-
risme.

Enfin, on prétend encore, ici ou là,
que divers colons exacerbés par la
politique d'abandon de la France, ne
seraient pas étrangers à certains at-
tentats survenus après la visite de M.
Mendès-France. Il s'agirait de créer
un nouveau climat de tension entre
Paris et Tunis, de façon que les pour-
parlers actuels échouent et que chez
les politiciens l'irritation l'emporte sur
la conciliation .

Mais je vous le donne comme je l'ai
acheté.

Il est certain que les fellaghas, ceux
du moins qui sont organisés, disposent
non seulement du désert pour s'y
« évaporer » en temps et lieu, mais en-
core de la frontière tripolitaine où l'on
prétend qu'ils se regroupent. Mais nous
touchons ici à tout le problème de la
ligue arabe, à la propagande quoti-
dienne de Radio - Le Caire en faveur
des nationalistes tunisiens et maro-
cains. Ne nous laissons pas entraîner
dans ce maquis politique, nous n'en
pourrions plus sortir...

Rien ne va plus...
A Kairouan, j 'ai fait une indiges-

tion de mosquées. Puis je me suis
longtemps promené à travers la ville
que révolution a peu touchée. Les
commerçants se plaignent amèrement
du calme plat qui règne dans les affai-
res. Les guides ne gagnent rien non
plus, les tapig ne se vendent pas. Pour
ces gens, en somme, ce qui compte le
plus n'est pas tellement l'indépendance
du pays. Qu'on leur envoie à nouveau
des contingents de touristes, cela suf-
fir ait à leur bonheur.

(Voir suite en page 7.J

Un cerisier en fleurs à Zurich

s
Alors que chacun s'apprête à franchir
le seuil de l'hiver, un cerisier zurichois
capricieux a décidé , lui, que c'était déjà
le printemps ! Et de se mettre à fleu-
rir afin de le prouver ! Ce faisant il
réchauf fe  le coeur des malades de
l'hôpital cantonal qui apprécient f o r t

cet événement extraordinaire.

Allons-nous vers la réduction des horaires
de travail à 44 heures en Suisse ?

Une question controversée

(Corr. part , de « L'Impartial t)
Berne, le 2 novembre.

Dans une motion présentée au Con-
seil national , un député indépendant
(Duttweiler ) préconisa la législation
de la semaine de 44 heures, dans l'i-
dée de préparer l'avènement de la se-
maine de cinq jours. Sa proposition
ne manque pas d'attrait. Inutile d'ex-
pliquer longuement pourquoi. Malgré
les progrès gigantesques de la techni-
que et l'intervention toujours plus fré-
quente de la machine aux côtés de
l'homme, la vie moderne est épuisan-
te, sinon pour les corps, du moins
pour les nerfs. Nul donc ne s'indigne
à la perspective de se reposer davan-
tage.

En pareille matière, cependant, il
ne suffit point de penser à ses aises.
Il convient aussi de mesurer les con-
séquences pratiques de ses actes. Or,
une réduction de l'horaire de travail
aurait une conséquence inévitable :
elle ferait baisser le volume de la pro-
duction. En outre, elle contribuerait
au renchérissement, si elle n'est pas
compensée par une réduction des sa-
laires, solution à laquelle nul ne son-
ge. Notre économie peut-elle suppor-
ter ces deux inconvénients ?

La Suisse reussirait-elle là
où la France et la Grande-Bretagne

ont échoué ?
Au cours des vingt dernières an-

nées, deux grandes nations européen-
nes, la France et la Grande-Bretagne,
ont pratiqué la semaine de quarante
heures. Il suffit de considérer l'état
de leur économie et de leurs finances
pour savoir qu'elles n'ont pas eu à
s'en féliciter. H serait présomptueux
d'imaginer que la petite Suisse réus-
sirait où plus puissants qu'elle ont
échoué.

(Suite page 3.) B. F.

f a/ m  PASSANT
Pour renforcer notre défense antichars,

le Conseil fédéral nous demande 220 mil-
lions supplémentaires...

Exactement comme Mme Piquerez me
demande 2 fr. 25 pour son offensive anti-
mites d'automne. !

— 220 millions, qu'est-ce que c'est pour
M. Kobelt, diront ironiquement les uinsu

— 220 millions, qu'est-ce que c'est pour
protéger le pays et faire hésiter un agres-
seur éventuel ? rétorqueront les antres.

Personnellement, je n'ai rien contre les
cent « Centurions » que le Département mi-
litaire suggère d'acheter cn Grande-Breta-
gne. Surtout si l'on nous affirme que notre
armée en a réellement besoin, ce qui
me paraît être le cas. En revanche, c'est
l'aspect financier du problème qui semble
présenter d'assez curieuses anomalies.

En effet, notre excellent confrère Fae-
si, écrit à ce sujet dans la « Tribune de
Lausanne » quelques lignes qui rendraient
rêveuse une soucoupe volante. Les voici :

L'imbroglio des chiffres
Les Chambres fédérales avaient

accordé un crédit global de 1464
millions de francs pour le pro-
gramme d'armement dans son en-
semble. Elles avaient réservé une
somme de 400 millions pour le pro-
gramme d'acquisiton de chars, de
sorte qu'il restait 1064 millions nets
pour le reste. Le Département mili-
taire fédéral s'étant contenté sou-
vent de simples évaluations au lieu
de Chiffres sérieux, l'exécution du
programme, notamment des cons-
tructions, révéla de grosses et dé-
sagréables surprises sous forme de
dépassements de crédits qui ont at-
teint approximativement 220 mil-
lions de francs, soit assez exacte-
ment un dépassement de 20%.

Le Département militaire ne
s'embarrassa pas pour autant , et
d'accord avec le Conseil fédéral, il
remit à plus tard le soin de de-
mander les crédits supplémentai-
res pour ces 220 millions qu'ont
coûté en plus les constructions du
programme d'armement (casernes,
halles pour véhicules, dépôts sou-
terrains, reconstruction de Dailly,
etc. Or, le Conseil fédéral estime
que l'occasion est venue mainte-
nant de se mettre en règle — en
demandant 220 millions de plus à
l'occasion du programme des chars
et des moyens antichars.

On admirera l'élégance du pro-
cédé : ayant insuffisamment assuré
le financement des constructions,
on utilise les crédits prévus pour
les blindés. Puis lorsqu'il s'agit de
commander ces derniers, on de-
mande un crédit supplémentaire de
220 millions puisqu'il ne reste plus
que 47 millions des crédits prévus à
cet effet.

Evidemment, on n'en est pas à une acro-
batie financière près dans l'élaboration du
budget militaire.

Mais le Conseil fédéral — ou M. Kobelt
— auraient tort de prendre les contri-
buables pour des poires.

Qu'on nous explique d'abord l'origine, la
cause et le pourquoi des dépassements dans
les constructions. Qu'on justifie ces comp-
tes après les avoir examinés et vu s'il n'y
a pas exagération des dépenses et si les
arsenaux ou casernes valent mieux que
certains fortins d'illustre mémoire. Après
quoi nous passerons aux « Centurions ».

Pour l'instant, en fai t de chars, la Con-
fédération met surtout la charrue devant les
boeufs !

Le père Piquerez.

le monsieur qui travaille du chapeau

— ...et saluez Madame de ma part !

L'une des conséquences immédiates
des accords de principe intervenus à
Londres est que l'Allemagne occiden-
We va avoir le droit de remettre en
exploitation sur-le-champ ses lignes
d'aviation civile. La simple suspension
«U 'statut d'occupation l'y autorise. M.
Kurt Weigelt, ancien spécialiste des
Questions d'outre-mer et directeur de
la future Lufthansa, met la dernière
main à ses préparatifs.

L'aviation civile allemande
retrouve ses ailes

Histoire de clown
Un clown demande à son parte-

naire :
— Savez-vous quel est l'animal le

plus contrariant ?
— Non...
— C'est le rat.
— Le rat ?
— Oui.
— Pourquoi ?
— Parce que quand on dit blanc, le

rait dit noir ! (radis noir).

Echos
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Echangez
votre vieille montre con-
tre une neuve. Aubry, Nu-
ma-Droz 33, Réveils, pen-
dules et rhabillages.

Aspirateur
et cireuse Tornado, neufs,
de 1 an, payés 490 fr., à
céder 190 fr . pièce — Té-
léphone 2 30 77. 
On demande
à acheter d'occasion pe-
tit fourneau en catelles,
chambre à coucher mo-
derne complète, d i v a n
couche avec coffre à lite-
rie , machine à coudre sur
pied sans coffret , peti t
potager à bois moderne,
cuisinère à gaz avec bou-
tons, à défaut combiné
avec four à gaz, armoire
pour habits. — Adresser
les offres avec détail et
p r i x , s o u s  c h i f f r e
B. B. 21111. au bureau de
L'Impartial.

Piano
Instituteur demande à
acheter d'occasion piano
brun , cordes croisées, in-
diquer marque et prix sous
chiffre A. A. 21040 au bu-
reau de L'Impartial.
ON GARDERAIT enfant
de 2 à 5 ans pendant la
journée. Pension ou non.
Bons soins. — S'adresser
au bureau de L'Impartial.¦ 2 1441
.ON GARDERAIT pendant
4a journée enfant de 3
â 4 ans. Bons soins assu-
rés. Même adresse : à
vendre une poussette Wi-
sa Gloria en très bon état .
— S'adresser rue du Stand
6, aiu 3e étage. 
A LOUER pignon de trois
chambres, WC intérieurs
avec petit service de con-
ciergerie. — S'adresser rue
de la Paix 45, au ler étage,
à_droite. 
A LOUER joli pignon
2h<_ pièces, grande cuisi-
ne, pour fin novembre, —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 21293
CHAMBRE non meublée,
Indépendante, au soleil ,
central, bain , à louer. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial . 21320
A LOUER chambie indépen-
danle, non meublée, avec
petite cuisine. S'adr. au bu-
reau de l'Impartial. 21185
CHAMBRE meublée à
louer chez dame seule.
Pied-à-terre ou autre. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 21315
CHAMBRE meublée,
chauffée, à louer près de
la Gare, salle de bains à
disposition. — S'adresser
rue Jardinière 93, au 3e
étage, à gauche. 
TRAIN Train électrique
Haag O. très complet,
grand réseaiu, état de neuf ,
est à vendre à moitié prix .
— S'adresser à M. G. Sur-
dez, Di-P_ -BourquAn 21,
La Chaux-de-Eonds, entre
18 et 20 heures. 
CUISINIÈRE A GAZ
émaillée, 4 feux, 1 four,
en parfait état , à vendre.
— S'adresser au bureau
de L'Impartial. 21304
A VENDRE manteau mou-
ton doré, très peu porté. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 21414
A VENDRE cuisinière
électrique émaillée, 3 pla-
ques, 1 four, en parfait
état Bas prix. — S'adres-
ser après 19 h., Progrès 39,
au 4e étage. 
BERCEAU 75X145, à ven-
dre. — S'adresser après 18
heures, rue du Doubs 123,
au rez-de-chaussée.Bonne

Pension
famille

cherche quelques pension-
naires ainsi que cantines.
S'adr. chez Mme Kunz,
Jardinière 83.

H—^————_ _̂_____H_——¦____¦__¦___———__———————————_¦_

Peugeot 203
1er lot de la Loterie en faveur du fonds des
Orgues de Musica-Théâtre, est à vendre au
plus offrant.
Ecrire sous chiffre H. P. 21518 au bureau de1 " 

On échangerait tout de
suite ou à convenir petit

LOCAL
de 20 m2, bien chauffé,
contre un plus grand avec
si possible un b u r e a u
pour petite industrie.
Offres sous chiffre F. V.
21541 au bureau de L'Im-
partial.

Jeune homme sérieux
cherche pour le 15 novem-
bre

CHAMBRE
meublée .- — Ecrire sous
chiffre H. K. 21521, au bu-
reau de L'Impartial.

HASH 600
1947. 14 CV. Belle II-
miousine rouge marron,
5 places, grand coffre.
Revisée en 1952. 3000
francs. — Garage du
Littoral , Neuehâtel , té-
léphone (038) 5 26 38.

V y

1 vendre ou à échanger
une cuisinière électrique
émaillée. «Le Rêve», trois
plaques et four , en parfait
état , contre une cuisinière
à gaz équivalente. — S'a-
dresser Pont 32, au sous-
sol. 

NOUS CHERCHONS

prient
2-3 pièces, avec confort ou
mi-contort, quartier des
Trois Clochers ou plus
haut, tout de suite ou à
convenir. Echange possi-
ble avec pignon 2 pièces
près collège primaire. —
Ecrire s o u s  c h i f f r e
A .G. 21514, au bureau de
L'Impartial.

PENDULE
neuchâteloise

ancienne, en parfait état ,
est à vendre. — Téléphone
2 58 56. 
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? ACHETER UN TAPIS
c'est bien

? ACHETER UN TAPIS DURABLE ,
? c'est mieux <
? (
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Depuis des années <
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? vous offre la qualité '
à des prix raisonnables

: 
'

? COMPAREZ ET VOUS JUGEREZ '

La seule maison qui ne vend
W que le tapis

IT Léopold-Robert 104 Tél. 2 74 84 4
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> k A  TOUT POUR LE SKI

! Chemises de nuit - Pyjamas - Trainings
! Over-all

| i Gants - Echarpes - Bonnets - Casquettes - etc
j A chaque acheteur dès Fr. 5.—, un petit cadeau

| i Voyez également notre vitrine spéciale, immeuble Bains publics,
| avenue Léopold-Robert 11

On s'abonne en tout temps à .L'IMPARTIAL
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La situation économique
et sociale dans le monde

coup d'oeil sur l'actualité

(Corr. part, de «.L'Impartial *)
FRANCE : Une initiative intelli-

gente. — Le Conseil d'administration
ies Houillères du Nord et du Pas de
Calais a adopté une motion suggérant
Sa gouvernement de distribuer gratui-
tement du charbon aux collectivités
et aux économiquement faibles , aiin de
lutter contre la mévente et le chô-
mage qu 'elle entraîne.

Dim inution du chômage secouru . —
Le ministère du travail français in-
dique que la diminution du chômage
secouru s'est accrue pendant la pre-
mière quinzaine d'octobre. En effet ,
au 15 octobre, on comptait 46.059 chô-
meurs secourus : ce chiffre est de 10 %
inférieur à celui du 15 octobre 1953,
chiffre le plus bas enregistré depuis le
1er décembre 1952.

HONG RIE : La réalisation du plan
économique. — L'Office central des
statistiques de Budapes t donne les ré-
sultats de la réalisation du plan de
l'économie nationale au cours du troi-
sième trimestre. L'ensemble de la gran-
de industrie a produit 1 % de plus qu 'au
;caurs de la même période de 1953,
l'industrie alimentaire 11 % de plus et
jj' l ',. de moins dans l'industrie lourde.
La production des articles de consom-
mation courante a dépassé de 12 %
celle de l'an passé au cours des neuf
premiers mois de cette année.

U. R. S. S. : L' un des pri ncipaux im-
portateurs de viande . — L'U. R. S. S.
est devenu soudain l'un des principaux
pays importateurs de viande dans le
monde , annonce le rapport du Dépar-
tement de l'agriculture. Selon cette pu-
blication , l'U. R. S. S. a déj à acheté
cette année à l'étranger douze fois plus
de viande qu 'en 1953 : 108.000 tonnes
au lieu de 8700 tonnes. Ses principaux
fournisseurs sont : la France, l'Uru-
guay et le Danemark. Selon le rapport ,
l'augmentation des importations de
viande par l'U. R. S. S. provient du dé-
sir du gouvernement soviétique d'éle-
ver le niveau de vie de la population.

GRANDE-BRETAGNE : Les exporta-
tions de machines-outils vers l'U.R.S.S.
- Le président du Board of Trade a
déclaré aux Communes qu 'au cours de
ces six derniers mois, les industriels
britanniques ont été autorisés à expor-
ter vers l'Union soviétique des machi-
nes-outils pour une valeur de 11 mil-
lions cle livres sterling.

— Les conséquences des conflits so-
ciaux en Angleter r e. — En septembre
dernier , les conflits sociaux ont en-
traîné en Grande-Bretagne une perte
de 124.000 j ournées de travail , ainsi que
l'établissent les statistiques du minis-
tère du travail. On a enregistré pen-
dant ce mois un total de 210 grèves et
40.000 grévistes. Ces statistiques ne se
rapportent pas à la grève des dockers
Qui a commencé en octobre.

AUSTRALIE : Ce pays cherche des
débouchés . — Orientant ' son agricul-
ture vers d'autres débouchés, l'Austra-
lie va cultiver le riz sur une vaste ré-
gion de terre noire dans le terri toire
du nord. Le proj et bénéficierait de
l'appui financier américain. Le riz se-
rait exporté principalement vers les
pays du sud-est asiatique et en parti-
culier la Malaisie.

ETATS-UNIS : L'industrie américai-
ne électrique entend doubler sa pro -
duction . — Un dirigeant de la société
General Electric a annoncé que l'in-
dustrie électrique américaine doublera
sa production au cours des dix pro-
chaines années. Il a fait remarquer que
cet accroissement de production —
dont la valeur atteindrait selon lui 30
milliards de dollars en 1964 — devra
être accompagnée d'un perfectionne-
ment des moyens mécaniques de pro-
duction , la main-d'oeuvre ne devant
augmenter d'ici à cette année que de
11 %.

PETITS ECHOS mi vaste monde
— Mgr Giovanni Battista Montinl

pro-secrétaire d'Etat, a été nommé
archevêque de Milan.

— L'ambassadeur d_ Grande-Breta-
gne en Grèce, sir Charles Peake, a ren-
du visite au ministre des affaires
étrangères de Grèce, M. Stéphan Ste-
phanopoulos , auprès duquel il a pro-
testé contre le « ton hostile » des émis-
sions de Radio-Athènes concernant la
question de Chypre.

— On annonçait mercredi soir à Lon-
dres que la Chine s'est déclarée prête
à payer la somme de 367,000 livres à
la British Cathay Pacific Airways pour
la dédommager de la perte d'un ap-
pareil Skymaster, abattu le 23 juillet
au-dessus de l'île de Haïnan.

— L'aviation américaine a révélé
hier la présence sur le continent eu-
ropéen du premier «R. B. 57» appareil
bi-réacteur de reconnaissance, version
du bombardier «Canberra». Cet appa-
reil est équipé de deux moteurs «J 55
Turbojet» dont chacun possède une
poussée de 7200 livres. Sa longueur est
de 22 mètres et son envergure de 22
m. 30. Sa vitesse et son plafond se
comparent aux performances des chas-
seurs actuels. L'appareil , qui est fabri-
qué par la Glenn-Martin Comp-- .y, est
équi pé des appareils photographiques
les plus modernes.

Cillai anciens il diai nouai
Emprunter et rembourser !

(Suite et fin)

La réalité.

A propos du Brésil , par exemple, on
sait que le suicide du président Var-
gas ne f u t  pas seulement le résultat
d' attaques politiques , mais surtout
l' aveu de la faillite de ses mtéhodes
monétaires.

Le Brésil a cru possible simultané-
ment d 'industrialiser le pays et d'éle-
ver le niveau de la population. Utopie
sentimentale au point de vue social que
l'on s'en voudrait de critiquer; il était
néanmoins possible de parvenir plus
lentement à un résultat harmonieux
en ne méprisant pas les capitaux étran-
gers qui avaient facilité le démarrage
de cette industrialisation.

Les cotes financières suisses d au-
jourd'hui permettent de constater que
l'emprunt 5 «/„ Ville de Rio de Janeiro
ne vaut que 7 «/ „ et celui de l'Institut
de ca fé  : 20 o/ B après réorganisation !
Les dévaluations successives de la
monnaie brésilienne et la carence de
paiement des autorités au regard des
conditions originales d' emprunts ont
conduit à cette triste f i n  ! Et l'on ne
manque pas , en certains milieux, d'in-
sister actuellement « sur les possibili-
tés fantastiques du développement éco-
nomique au cours des prochaines dé-
cennies pour ce pays si riche en res-
sources de toute nature ». Osons-nous
sugg érer :

Première condition : montrer un mi-
nimum de souplesse à l'égard de ces
capitaux anciens si l'on veut en attirer
de nouveaux.

Du côté de l'Argentin e, c'est pareil.
Les capitaux suisses ont donné l'élan à
la production d'électricité à Buenos-
Ayres et ailleurs. Qu'en est-il aujour-
d'hui ? On empêche ces sociétés (à ca-
pitaux suisses) d' adapter le prix de
vente du courant à la hausse considé-
rable du coût de la vie ; elles vivotent ,
ne parviennent à payer de maigres di-
videndes qu'en actions nouvelles , et
l'on interdit l'exportation de ces titres
nouveaux qui restent bloqués à Buenos-
Ayres !

Nous savons que dans la capitale ar-
gentine, des interruptions de courant
ont lieu de temps à autre en raison du
manque de forc e électrique ; il y aurait
donc possibilité d' expansion, mais les

capitaux fon t  défaut  ; et l' on voudrait
là-bas que des avances suisses soient
consenties dans l'état actuel du blo-
cage ? Cela prête à l'ironie.

Aux bourses suisses, les actions Sodec
valent 46 Fr., les C. I. A. 32 Fr. en re-
gard de 700 Fr. il y a vingt-cinq ans / ...
Qui ne voudrait espérer mieux ? Là en-
core, osons suggérer :

Première condition : montrer un mi-
nimum de souplesse à l'égard de ces
capitaux anciens si l'on veut en atti-
rer de nouveaux.

Ainsi se réalisera peut-être cette vi-
sion d' un écrivain français qui disait :
il y a cinquante ans, on trouvait dix
appartements à Buenos-Ayres qui
comprenaient une salle de bains ; on
attend d' un proche avenir qu'il n'y au-
ra plus que dix appartements qui n'en
auront point ! Pourquoi pas ?

Du côte de la Bolivie ? Pas de d i f f é -
rence non plus . L' exploitation des mi-
nes d'étain qui constituent la richesse
du pays a été financée par les capi-
taux étrangers : suisses et américains.
Résultat : nationalisation pur e et sim-
ple au mépris des intérêts des capita-
listes de la première heure. Combien
valent les Aramayo à Genève ? Fr. 32.50
pour cinq titres qui en valurent il y a
quelques années 60 Fr. l'un. Alors...

La rancune est mauvaise

conseillère.

Certes, il serait f aux  de couper court
à toutes les discussions à propos de
nouveaux placements dans les pays
sud-américains uniquement à cause de
la carence antérieure , si cuisante soit-
elle pour nous autres, créanciers de
bonne fo i . Il faudrai t cependant que
quelques efforts soient faits de la part
des débiteurs eux-mêmes. On ne de-
mande pas la lune, il y a encore tant
d' espoirs pour les voyages interplané-
taires...

Nous ne demandons pas non plus 12
à 20 n/„ d'intérêt (citoyen suisse à Rio
de Janeiro dixit) mais un taux hon-
nête qui a toujours donné à notre poli-
tique financière un caractère d'inté-
grité morale incontestable. Pour de
nouveaux prêts , osons-nous dire : Mes-
sieurs les débiteurs (anciens) , payez
un brin les premiers !

Ernest BORY.

Allons-nous vers la réduction des horaires
de travail à 44 heures en Suisse ?

Une question controversée

(Suite et Tin)

La première « marchandise » que
nous vendons à l'étranger est no-
tre main-d'oeuvre. Celle-ci jou e un
rôle essentiel dans la fabrication des
produits que nous expédions à nos
clients des cinq parties du monde. Il
saute aux yeux qu'une réduction de
l'horaire de travail exercerait sur les
prix des répercussions beaucoup plus
sensibles, chez nous, que dans les au-
tres nations.

Par ailleurs, il n'apparaît point, de-
puis la guerre, que la Suisse produit
trop. Au contraire , nous aimerions
pouvoir , parfois , livrer davantage à
l'étranger. La réduction des horaires
de travail conduirait à un résultat
exactement contraire. Pour payer nos
importations, nous disposerions de
quantités moins importantes de mar-
chandises « made in Switzerland ».
Immanquablement, la semaine de 44
ou de 40 heures signifierait une baisse
du standard de vie.

Si le rythme de la production
s'accroît...

Il n'est pas exclu — cela va de soi
.— qu'un accroissement de la produc-
tivité nous permette, plus tard , de dis-
poser au prix d'un moindre effort des
produits manufacturés, dont nous
avons besoin pour payer nos propres
achats hors des frontières suisses.

Mais n'anticipons pas. Du reste,
quan d nous produirons plus avec
moins de peine, rien ne dit que nous
ne devrons pas augmenter le volume
de nos exportations pour compenser
l'accélération de nos importations. Qui
pouvait prévoir , au début du siècle,
qu'il nous faudrai t fabriquer toujours
plus de machines, de montres et de
produits chimiques pour financer nos
acquisitions à l'étranger d'automobiles,
de réfrigérateurs et de récepteurs de
radio ou de télévision ?

Partant , qui saurai t garantir , dès
maintenant, que la satisfaction cle
besoins nouveaux ne nous contrain-

dra pas, dans dix ou vingt ans, à con-
tinuer de travailler autant qu 'auj our-
d'hui, en dépit de l'amélioration de la
productivité ?

E y a encore d'énormes travaux
à faire

Au demeurant, il semble raisonna-
ble de penser au repos quand une tâ-
che est achevée. Pas avant. A cet égard ,
nul ne saurait ignorer que des beso-
gnes considérables et coûteuses de-
vront être exécutées, ces prochaines
années. Il nous faudra perfectionner
nos lois et nos œuvres sociales. Cela
veut dire que les personnes en pleine
possession de leurs moyens travaille-
ront ferme pour améliorer leur propre
sécurité et pour soulager les misères
d'autrui.

On ne croit pas exagérer en rappe-
lant qu 'un travail gigantesque devra
être fai t, sans tarder davantage, pour
adapter enfin notre réseau routier aux
exigences actuelles. Sj nous hésitons
encore à engager les dépenses indis-
pensables, dans ce domaine, la Suisse
ne tardera pas à perdre toute chance
de conserver sa place, dans le touris-
me international. Nos hôtes ont de
moins en moins l'envie de s'aventurer
dans de véritables coupe-gorge pour
le plaisir d'admirer n.os lacs et nos
montagnes. L'évocation de nos lacs fai t
penser que nos eaux ont sérieusement
besoin d'être purifées. Ce sera une au-
tre occasion de dépenses.

Comme on le voit , notre pays est
loin de se trouver dans une posture
qui l'autorise à s'abandonner aux dé-
lices du repos. Il ne possède aucune
aiutr© ressource que le labeur de ses
enfants. C'est dire qu 'il est fort mal
placé pour donner à une quantité
d'autres nations mieux loties, l'exem-
ple du travail au ralenti.

B. F.

La libération des échanges
en France...

PARIS, 5. — La « Revue économique
franco-suisse », publiée par la Chambre de
Commerce suisse en France, consacre, dans
son dernier numéro , une place importan-
te à un étude sur la libération des échan-
ges et sur les récentes dispositions prises
à cet effet par le gouvernement français.

La revue rappelle que la France vient
de libérer 65 pour cent de ses importations
européennes, mais fait observer, en même
temps, que 20 pour cent à peine des pro-
duits suisses sont intéresssés par ces me-
sures.

A cette occasion , elle souligne que :
1. La libération des importations n'a eu

pour effet , jusqu 'à maintenant, ni d'accroî-
tre le volume global des importations de

la France, ni de déséquilibrer sa situation
à l'Union européenne de paiements.

2. La taxe spéciale temporaire de com-
pensation, qui s'applique actuellement à
près de 70 pour cent des produits libérés,
a neutralisé partiellement les effets de cet-
te libération : plusieurs produits ont vu
leur entrée en France diminuer sensible-
ment par rapport à la dernière période de
contingentement.

3. Sur les 325 positions douanières sou-
mises actuellement à la taxe de compensa-
tion , plus de la moitié laissent à la Fran-
ce, pour les sept premiers mois de l'année
1954, une balance commerciale très large-
ment créditrice , ce qui donne à penser que
la disparité des prix français n'est pas aus-
si grande qu'on l'imagine habituellement.
D'ailleurs, les importations ne représentent
souvent qu 'une part infime de la produc-
tion.

...ne concerne encore que
très peu la Suisse

Nouvelle du vignoble suisse

Déception pour la quantité, mais
heureuse surprise pour la qualité
Devant le retard de maturation que nous

a valu le pluvieux été de 1954, il n'y avait
pour le vigneron qu'une chose à faire, s'il
voulait sauvegarder la qualité de sa ré-
colte : retarder le plus possible la date de
ses vendanges, quoi qu 'il doive lui en coû-
ter (pénurie de main-d'oeuvre , cueillette
du raisin par la pluie et le froid) . Il n'a
pas craint de le faire et il en a été récom-
pensé : deux semaines de beau temps ont
permis de voir se réaliser ce qu'on peut
appeler le miracle des « 1954 ». Alors que
l'on craignait que ce millésime ne doive
désigner des vins misérables, à peine supé-
rieurs aux « 1939 », alors que l'on comp-
tait avec des moûts dépassant péniblement
70 degrés Oechslé, voilà qu 'un tel sonda-
ge apparaît aujourd'hui comme un mini-
mum dans les régions les moins favorisées.
Les « 1954 », il ne faut pas craindre de le
dire , dépasseront presque partout par leur
tenue les « 1951 », et vaudront les « 1948 ».
Les connaisseurs discernent déjà dans
leurs moûts des vins d'une finesse et d'une
franchise de goût parfaites.

A Genève et à la petite Côte, les sondages
se tiennent entre 70 et 72 degrés pour la
grosse masse des moûts, mais ils atteignent
fréquemment 75, et jusqu 'à 79 degrés. Il
en va surtout ainsi dans la région mor-
gienne. A la grande Cote, les sondages al-
lant de 75 à 85 degrés sont extrêmement
nombreux.

Dans le Nord vaudois et au Vully, à Neu-
ehâtel et sur les rives du lac de Bienne, les
sondages vont de 70 à 83 degrés. Ces chif-
fres sont dépassés dans les bons vignobles
neuchàtelois, où l'on ne descend jamais au-
dessous de 72 degrés, et où la plus grande
partie des moûts se tiennent entre 74 et
80 degrés.

A Lavaux, la plupart des blancs sondent
entre 74 et 85 degrés, mais ils peuvent en
ateindre 90 dans les meilleures expositions.
Dans le Chablais, ils ne descendent pas au-
dessous de 75, et la plupart se tiennent en-
tre 80 et 85 degrés.

Il en va de même en Valais pour les fen-
dants, alors que les gamays peuvent mon-
ter jusqu 'à 95-100 degrés, et les ermitages
jusqu 'à 110 degrés.

Mais que l'on ne se fasse pas d'illusions :
l'attente qui a permis d'atteindre de si
beaux sondages n'a pu aller sans qu 'il en
résulte de sérieux déchets pour la récolte
qui s'encave ces jours-ci. Les vols d'étour-
neaux ont eu beau jeu de s abattre tant
qu 'ils ont voulu sur les vignes. Les autres
oiseaux et les insectes ont également pris
leur part à ces déprédations. La pourriture,
bien que demeurant noble, a eu le temps
de progresser. Et, à peu près partout, les
quantités vendangées demeurent inférieu-
res aux prévisions. C'est là que l'on a été le
plus optimiste et que l'on a été le plus
cruellement déçu. Ainsi, le Valais, qui s'at-
tendait à récolter 30 millions de litres, n'en
aura guère plus de 25. A Genève, on en-
cavera 15 à 20% de moins que ce qui avait
été prévu ; dans la plupart des vignobles
vaudois et à Neuchatel , 10 à 15%. Pour ce
dernier canton , qui prévoyait déjà une
petite récolte , et qui n'en a guère eu que
des mauvaises au cours de ces dernières
années, c'est une cruelle déception ; et le
vigneron ne voit guère comment il pourra
s'en tirer, s'il ne survient pas enfin un raf-
fermissement des prix. Depuis plusieurs
années déjà , dans cette contrée, il vend au-
dessous de ses prix de revient.

Il faut donc absolument parvenir à ce
que soit réalisé, pour la viticulture, com-
me pour les autres branches de l'économie
rurale , l'un des principaux objectifs de la
loi sur l'agriculture : atteindre dans la
vente de ses produits des prix lui permet-
tant de couvrir ses frais de production.

La récolte 1954

La page économique et financière
Chronique de la bourse

Fermeté quasi générale de la tendance
helvétique. — Animation en actions

de banques. — Forte avance des
argentines, Sodec en tête. — Ins-
truments de Physique recher-

chés. — Réaction aux bourses
allemandes.

(Corr. part, de « L'Impartial »)

Lausanne, le 5 novembre.
On a obtenu ces jours confirmation

que la tendance spécifiquement suisse
des miarchés financiers n'avait nul
besoin d'être épaulée par Wall Street
pour s'affirmer en hausse. Alors que
les hésitations compréhensibles d'ou-
tre-Atlanitique en raison des élections
imposaient une contraction d'affaires
là-bas et des reculs généralisés, nous
constations chez nous une résistance
des cours et çà et là des mouvements
d'amélioration

Il a suffi d'annoncer que la Banque
Populaire Suisse alliait augmenter son
capital de 75 à 90 millions (1 part
sociale nouvelle pour 5 anciennes au
prix de 650 flr.) pour que l'ensemble
du groupe bancaire enregistre une
hausse généralisée. Pour la BPS on
passait rapidement à 850 demandé
dians un marché très peu alimenté ,
alors qu'en UBS. Crédit Suisse et SBS
on partait de l'avant de 30 à 40 fr .
Est-ce à dire que ces trois banques
vont, elles aussi, augmenter leur ca-
pital ? Ce n'est pas certain, loin de là,
car la proportion entre les fonds pro-
pres et les autres ne semblé pas l'exi-
ger, sauf peut-être pour l'Union de
Banques Suisses. Néanmoins, ce mou-
vement ascensionnel des cours dé-
montre que la bourse est à l'affût de
toute nouvelle d'ordre général ou pres-
que pour donner libre cours à son opti-
misme alimenté par la pléthore des
capitaux.

Dans les trusts aussi, la tendance
a été bonne, otamment en Banque Fé-
dérale, Banque comerciale de Bâle,
Interhandel, Elektrowatt et Motor-Co-
lumbus. Le compartiment argentin a
été soudain animé, notamment en
Saeg et en Cia , mais surtout en Cadel-
plata et en Sodec. Cette dernière va-
leur est rapidement arrivée à 46/47 fr.
contre 40, des échanges à primes ap-
portant leur effervescence habituelle :
on a dépassé 50 dont 2 pour fin dé-
cembre ; ce sont là des Prix améliorés
sang doute , mais fort loin encore de
ceux de l'immédiat après-guerre. Il
reste de la place pour la hausse... Il
est vrai que d'ici quelques mois, on
aura peut-être connaissance des résul-
tats de l'annonce des titres argentans
déposés en Suisse et (qui sait?) de
propositions moins désinvoltes qu'ac-
tuellement pour un accord financier.

A Genève, les actions Instruments
de Physique se sont montrées fort re-
cherchées dans un marché important.
L'action au porteur aux environs de
550 est 50 fr. plus chère que la nomi-
native (avec dividende égal) : l'ano-
nymat est une préférence coûteuse.

Les grandes valeurs d'assurances et
de produits chimiques sont celles qui ,
ces jour s derniers, restèrent dans
l'ombre à des prix irréguliers, plutôt
offerts . A Paris et à Londres, fermeté
des fonds j aponais, ¦ mais irrégularité
des actions. En Allemagne, gros échan-
ges en actions à des cours en hausse,
puis un peu en réaction . New-York va
utiliser les résultats des élections pour
déterminer sa tendance et accroître
le volume de ses échanges.
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AMER MOUSSEUX
PORRET

DépOt : Roger L A A Q E R  - La Chaux-de-Fonds

Une définition d'Aldous Huxley :
— L"expérience , c'est le nom qu 'on

donne à ses sottises de jeunesse.



DIE
disposant du matin ou de
l'après-midi est demandés
pour travaux d'atelier, —
S'adresser au bureau de
L'Impartial . 21434

AU CERCLE CATHOLIQUE

Samedi 6 novembre dès 20 h. 30

Grande soirée
dansante

avec WILLY BENOIT et ses virtuoses
Permission ta rdive

1

J'avise mon honorable clientèle de
La Chaux-de-Fonds et environs que
depuis le 1er novembre 1954.
M. A. GRABER n'assume plus la
gérance de mon magasin à La
Chaux-de-Fonds, av. L.-Robert.
Jusqu'à nouvel avis le magasin sera
ouvert chaque samedi de 9 à 17 h.
et je prie les personnes qui ont des
livraisons à recevoir de s'adresser
directement

AU mm
Ed. JUNOD

LAUSANNE ¦ Tél. 23.72.47

Dès samedi 6 novembre

01 de rabais sur tous les
I %0 /O articles en magasin.

t

Les
Coopératives
Réunies

ont le plaisir de vous informer
qu'elle ouvriront leur nouveau
magasin de la rue des

Jeannerets 37
au L O C L E , le samedi 6 nov ,
au matin

Plutôt que de vous leurrer par de longues phrases, nous préférons ,
Mesdames, énumérer tout simplement nos 3 arguments de base :

CHOIX - QUALITÉ - PR IX
ainsi que notre seul but:

Votre satisfaction !
(N.B.) avez-vous jeté un coup d'œil à notre merveilleuse collection

d'hiver ? Prix de 79.— à 390.— Fr.

M . _ Prix des places:.
ParC desSpOrtS MATCH DE COUPE SUISSE Messieurs : Fr 2.50
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à 14 h. 30 précises M A T C H  D ' OU V E R T U R E  Location : MAIRE, tabacs , *
Jardinière 75 Tél 2.31.73

Hôtel de la Poste et de la Gare
Georges BUHLER Tél. 2 22 03

VENDREDI - SAMEDI ET DIMANCHE
CIVET DE CHEVREUIL

GIGOT - SELLE
FAISANS - PERDREAUX

•

ITALIANI
Siete tutti invitât! alla cerimonia ai

caduti.
Riunione domenica 7 corrente alla ore 10

davanti il cimitero ; nella chiesa ore 11.

LA COLONIA ITALIANA
Il comltato.

Boxer
A enlever tout de suite

2 superbes sujets avec pé-
digrés. — S'adresser à M.
Meyer. vétérinaire, Ron-
de 16.

• Lisez L Impartial •

ON CHERCHE à acheter
jeune

caniche
nain ou moyen, mâle. —
O f f r e s  sous  c h i f f r e
E. U. 21510, au bureau de
L'Impartial.

A vendre
habits d'homme en bon
état, et robe du soir taille
42. — S'adresser rue Nu-
ma-Droz 133, au rez-de-
chaussée.

Cuisinière a gaz
moderne, fr . 95.-, à en-
lever ttout de suite. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial, 21429

A REMETTRE

petit commerce
fabrication et vente d'un
produit alimentaire, sans
g r a n de  concurrence. —
Offres s o u s  c h i f f r e
P. 7107 N., à Publicitas,
Neuehâtel.

ÉPICERIE FINE

Vins el liqueurs
tenue plus de 30 ans par
même titulaire, à remettre
à Lausanne (joli quartier ) .
Loyer fr . 165.-. Chiffre
d' a f f a i r e s  fr . 120,000.-.
Marchandises fr. 10,000.-.
Reprise fr . 24,000.- comp-
tant — Ecrire sous chiffre
P. K. 20075 L., Publicitas,
Lausanne
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Facilités de paiement. Pas de formalités
tracassières. M. PFENNIGER



L'actualité suisse
une recrue tuée

BERNE, 5. — Le Département mi-
litaire fédéral communique :

Un grave accident de la circulation
s'est produit , jeudi matin, au cours
tactique des troupes de défense aé-
rienne. Près de Bundkofen , sur la
route Lyss - Berne, un véhicule tout-
terrain Mowag appartenant à ce
cours, a dévalé un talus haut de cinq
mètres , au cours d'une manoeuvre de
dépassement . Le lieutenant Henri
Wicht , né en 1921, fonctionnaire fé-
déral à Berne, souffrant d'une grave
fracture du crâne, est décédé après
son transport à l'hôpital de l'Ile. I

cnroniflue jurassienne
Quinzaine gastronomique à Bienne.

La traditionnelle Quinzaine gastro-
nomique biennoise s'ouvre demain.
bien qu 'en raison de l'Hospes, les hôte-
liers de la Cité de l'Avenir aient re-
noncé pour cette fois à un Salon culi-
naire. Cette Quinzaine gastronomique
a été ouverte jeudi soir déjà par un
diner de gala , donné dans les salons
rie l'Hôtel Elite par la Société des hô-
teliers de Bienne, diner que présidait
M. R. A. Lendi , et auquel assistaient les
autorités et la presse. Nous aurons l'oc-
casion de revenir demain sur cette
manifestation , l'abondance des dépê-
ches nous obligeant à écourter notre
compte rendu.

Cfimip neuGiiâieluise
J*" Une maison démolie et recons-

truite pierre par pierre.
(Corr.) — La belle et ancienne de-

meure de Pourtalès, une des demeures
les plus représentatives du faubourg
de l'hôpital, à Neuehâtel, a été démo-
lie complètement pour permettre la
construction des nouveaux immeubles
d'Ebauches S. A. Mais, la façade a été
remontée pierre par pierre pour con-
server au chef-lieu ce vestige du passé.

Les travaux intérieurs vont être en-
trepris incessamment.

La Chaux-de-Fonds
Des trains miniature

à La Chaux-de-Fonds
Savez-vous qu 'il existe à La Chaux-

de-Fonds, comme d'ailleurs dans les
plus grandes villes de Suisse, un Club
des Amis des Chemins de fer minia-
ture ?

Il s'agit d'un groupe de modélistes
qui manifestent un puissant intérêt
Pour les questions ferroviaires et s'a-
donnent , comme leur nom l'indique,
à la construction de trains miniature.

A La Chaux-de-Fonds, ce club formé
en 1952 , compte maintenant une tren-
traine d'adhérents qui exposent leurs
ouvrages , dont certains sont de véri-
tables petits chefs-d'œuvre, dans la
vitrine de « Voyages et Transports », où
petits et grands collent le nez afin
d'examiner dans le détail et admirer de
plus près ces merveilles.

Le Club des Amis des chemins de fer
aux destinées duquel préside M. Vorpe
professeur au Technicum dispose au
surplus d'une importante installation
au 1 : 30, réseau complet dont la sur-
face est de 16 mètres sur 6 qui ne peut
malheureusement être exposé, faute
d'un local approprié.

Au Parsèment des Jeunes
On reparle des jeux américains...
Mercredi , à 20 h. 15, se sont réunis

à la Maison des Jeunes, les délégués
du Parlement des Jeunes.

La question des cartes d'apprentis
donnant droit à certaines réductions,
dont il avait déj à été question lors de
la séance précédente, est momentané-
ment suspendue en ce sens qu'un ap-
prenti ne peut bénéficier poux l'ins-
tant d'entrées à prix réduits que pour
certaines conférences et expositions
seulement. En ce qui concern e les spec-
tacles et concerts, les Autorités ne peu-
vent encore se prononcer. 11 est donc
expressément rappelé à tout apprenti
qu'il peut se procurer, s'il ne l'a pas
encore, une carte personnelle d'ap-
prenti auprès de son employeur.

La mise à disposition de rues réser-
vées aux lugeurs ou la pose de signaux
spéciaux priant les motorisés de ralen-
tir se révèlent pratiquement impossible
à réaliser. Que les enfants profitent
donc des pentes des environs... avant
qu'elles ne se transforment en chan-
tiers de construction !

Le problème des jeux automatiques
dits américains est à nouveau et très
sérieusement pris en considération.
Comme nous aurons l'occasion durant
l'hiver de creuser à fond la question,
nous ne nous y étendrons pas main-
tenant. C'est tout le problème de nos
loisirs de jeunes qui entre ici en ligne
de compte. Rappelons seulement au
public qu 'il! peut lui aussi participer
à ces débats en écrivant au siège du
Parlement des Jeunes — Maison des
Jeunes — Parc 53, en Ville, ce qu 'il
en pense ; l'opinion de tous est inté-
ressante !

a passé chez nous cette nuit
Ce rallye dont le classement sera

pais en considération pour le cham-
pionnat d'Europe de tourisme a passé
cette nuit en notre ville. Le premier à
se présenter à Boudevilliers, point de
départ de la course de côte était M.
Mensik, pilotant une Ferrari America
4552 cmc. Son co-équipier Swaters,
coureur de grande classe, prit le vo-
lant et fit la montée en 4' 26". Les
voitures se succédèrent dans l'ordre
et les premiers renseignements indi-
quent que la Salmson 2238 cmc. des
Français Martin et Quinlin fit le meil-
leur temps en 4' 11". Ce véhicule fit
une impression prodigieuse au départ ,
démarrant en souplesse et dans un si-
lence remarquable pour une voiture de
grand sport. Nous publierons demain
les résultats de la course de côte.

Il est intéressant de constater que
la grande majorit é des équipes sont
parvenues à Boudevilliers en parfaite
condition. Ceci est remarquable puis-
que toutes les voitures roulaient sans
arrêt soit depuis mardi à 22 heures,
soit depuis mercredi à 2 heures. Très
peu d'équipiers ont pu dormir et
nombreux sont ceux qui n'ont même
pas essayé de le faire. L'équipe an-
glaise de Miss V. Dam et Mrs Hall
donnait l'impression d'être au début
d'une promenade, bien qu'ayant déj à
parcouru 2500 km.

Favorisé par un temps splendide, le
rallye a enthousiasmé les participants
et un seul accident, malheureusement
grave, a été enregistré. M. Zimmer-
mann, de Genève, a vu trop taxa un
rond-point et devant l'éviter, a ren-
versé sa voiture. Les renseignements
sont contradictoires, pourtant un des
commissaires affirmait que le méde-
cin a diagnostiqué une fracture du
crâne tandis que le passager s'en tire
sans mal.

Les derniers concurrent , quittaient
notre ville aux premières heures de

La matinée. Ajoutons que l'organisa-
tion, dirigée par M. Louis Leuthold, et
le service d'ordre des polices canto-
nales et communales ont été absolu-
ment parfaits.

Le Rallye international
de Genève

A l'extérieur
Il vole, par amour...

de la prison
RIOM, 5. — AFP. — Paul Geieraert

domestique agricole chez M. Maurice
Poazol, avait dérobé à son patron une
somme d'environ 20.000 francs. Nanti
de cet argent, il fit de nombreuses
stations dans les cafés, jusqu'à ce que,
complètement démuni, il se présentât
au commissariat central.

Interrogé, Geeraert déclara qu 'il
avait commis le vol afin d'avoir le
plaisir d'aller en prison.

Satisfaction lui a été immédiate-
ment donnée.

Communiqués
(Cette rubrique n'émane pas de notre
rédaction; elle n'engage pas le journal.)

Les Brenets. — Exposition de peinture et
sculpture.

L'Association pour le développement des
Brenets a organisé une exposition de pein-
ture et sculpture de deux artistes ayant
leurs ateliers aux Brenets. Mme Laure Bru-
ni , séduite par la magnifique grandeur du
pays et l'incomparable beauté de ses ciels,
y travaille avec acharnement et présen-
te quelques-unes de ses oeuvres faites aux
Brenets parmi les marines qui ont établi
sa réputation.

Le sculpteur Fritz Jeanneret , bien con-
nu dans notre région, offre un ensemble
de ses oeuvres récentes : pierres, bronzes,
terres cuites, dessins où la grandeur n'ex-
clut pas le charme, la puissance et une
extrême sensibilité.
Saint-Imier. — Les feux vont s'allumer !

En cette fin de la première semaine de
novembre, les premiers feux des matches aiu
loto de la saison d'hiver 1954-55 vont s'al-
lumer chez nous. La Société fédérale de
gymnastique ouvrira la série de ces matches
samedi soir, 6 novembre.
Salle de la Croix-Bleue.

C'est demain soir que la musique de la
Croix-Bleue organise son traditionnel Thé-
Buffet-Variétés. Comme toujours , il y aura
une ambiance du tonnerre. Nous avons fait
appel pour la circonstance au prestigieux
Toyama qui comme toujours vous fera pas-
ser une soirée inoubliable. Tombola. Le
buffet, bien achalandé, vous fera goûter
à sa pâtisserie maison, confectionnée par
les épouses des musiciens. La musique, le
choeur mixte et M. Reichenbach dans ses
jeux radiophoniques contribueront à la bon-
ne ambiance de la soirée. Par la même oc-
casion, nous fêterons les 50 ans d'activité
d'un de nos membres. Donc une soirée ma-
gnifique en perspective. Entrée libre.
A la Scala : « Le Blé en Herbe » de Colette.

«...Ce que vient de réussir Claude Autant-
Lara , tient du miracle... le risque était im-
mense. Il l'a accepté. On peut affirmé qu'il
a totalement gagné la partie. Répét|0__ -le,
«Le Blé en Herbe» est digne du «Diable au
Corps». Les deux ouvrages forment un dip-
tyque qui fait honneur au cinéma français...
(«Le Mionde»). Le public a réservé au «Blé
en Herbe, projeté pour la première fois, un
triomphe... le sujet était scabreux. Il est
traité avec un tact extrême, avec beaucoup
de délicatesse, avec une poésie infinie. «Le
Blé en Herbe», un film qui ne décevra per-
sonne... » («L'Humanité»), Edwige Feuil-
lère, Nicole Berger, Pierre-Michel Beck,
Charles Deschamp, Renée Devillers et Lpuis
de Funès sont les interprètes de ce magni-
fique film français, tiré du roman de Co-
lette.
«Tropique du Désir», au Capitole, cette

semaine
«Tropique du Désir» est un grand film

d'aventures, en couleurs inspiré d'un ro-
man de Joseph Conrad, qui plaira à tous
les publics car on y trouve du drame, de
jolie s chansons, de l'exotisme et de la
couleur, de l'aventure et même une pitto-
resque évocation des milieux sportifs du
siècle dernier... «Tropique du Désir» est
interprété par Wendell Corey, Margaret
Lockwood, Forrest Tucker, etc. Parlé fran-
çais et tourné en couleurs «Tropique du
Désir», c'est une dramatique aventure dans
les mers du Sud.
Au Rex : «Les Orgueilleux», avec Michèle

Morgan et Gérard Philipe.
Yves Allégret , l'auteur de ce film fran-

çais, primé à Venise en 1953, a poli et tra-
vaillé «Les Orgueilleux» , un très joli titre
qui n'explique pas tout. Son film forme
également une sorte de documentaire sur
le Mexique. Les cris, les rires, les détona-
tions d'une fête de Pâques mexicaine ryth-
ment son récit d'éclats sauvages. L'auteur
décrit ce pays sans concessions. Il est ser-
vi par la beauté et la clarté intérieure de
Michèle Morgan , parfaite dans ce rôle d'é-
trangère, et par la jeunesse et la sponta-
néité de Gérard Philipe qui ne redoute
pas d'apparaître sous les traits d'un mé-
decin crasseux et ivrogne. «Les Orgueil-
leux», un film qui marque la production
française actuelle.
Blaaichette Brusnoy dans «Tourments» au

Cinéma Corso.
«Tourments» traite vm sujet profondé-

ment émpuvant... Celui de l'amour mater-
nel. Cette belle histoire nous conte la vie
d'un enfant abandonné, que sa vraie mère
tente de reprendre à sa maman adoptive.
Avec «Tourments», Jacques Daniel Norman
a fait une bonne réalisation d'un sujet dont
il est l'auteur. Interprété par Blanchette
Brunoy, Raymond Cordy, Jacqueline Po-
rel , le petit Claudy Chapeland , «Tour-
ments» est un film qui plait à chacun. Vous
verrez également Tino Rossi dans ses mé-
lodies les plus en vogue.
Ciné-Club 1954.

Samedi et dimanche à 17 h. 15 un film
présenté au dernier Festival de Locarno.
«La soif des hommes», interprété par Da-
ny Robin, Georges Marchai et Andrée
Clément, tiré d'un grand roman historique
de Suzanne Pairault, «Le sang de Bou-
Okba». Une âme de pionnier et un coeur
d'amant aux prises avec une nature re-
belle et une passion coupable.

Des chansonniers de Paris au Théâtre.
Assistez à l'unique Revue des Chanson-

niers Parisiens au Théâtre de La Chaux-
de-Fonds, samedi prochain 6 novembre, à
20 h . 30. «Montmartre sur Scène» avec les
fantaisistes burlesques «Les Faux-Frères»
du cabaret Gilles de Paris et les spiri-
tuelles Tania Kova, Mady Javet et Lily Pou-
liguen. Géo Montax et Denis Michel du
Grenier de Montmartre, de la Radio et des
Cabarets Parisiens. C'est une revue-spec-
tacle d'humour et de fantaisie , «Montmartre
sur Scène», avec toutes des vedettes de Pa-
ris.

\sj\a\o et tcicAiffiisic*-
Vendredi 5 novembre

Sottens : 13.15 Sérén. Tchaïkowsky.
13.45 La femme chez elle. 16.00 Univer-
sité radiophonique. 16.30 Musique clas-
sique. 17.00 Pêcheurs d'Islande (feuil-
leton). 17.20 Mélodies italiennes. 17.30
Jazz aux Champs-Elysées. 18.00 Agen-
da de l'entr'aide. 18.05 Valses de Tchaï-
kovsky. 18.15 Causerie. 18.30 Musique
légère anglaise. 18.45 Tourisme. 18.50
Micro-partout. 19.15 Informations. 19.25
La situation internationale. 19.35 Ins-
tants du monde. 19.4lj Melodiana. 20.00
Mlquette au balcon . 20.30 De quoi s'a-
git-il ? Corsaires ou pirates ? 21.20 Le
Vaisseau fantôme, Richard Wagner.
21.30 Oeuvres pianistiques de Gabriel
Fauré. 22.00 Sonate, Livio Livahella.
22.10 Magazine de la télévision. 22.30
Informations. 22.35 Assemblée de l'O.
N. U. 22.40 Défense d'écouter !

Beromunster : 14.30 Emiss. radiosco-
laire. 16.30 Pour les malades. 17.00 Deux
sonates. 17.30 Pour les enfants roman-
ches. 18.00 Disques. 18.10 Jazz. 18.50
Piste et stade. 19.10 Chron. mondiale.
19.30 Inf . Echo du temps. 20.00 150 ans
de l'Ecole cantonale des Grisons. 20.45
Disques. 21.00 Pour les Rhéto-Roman-
ches. 22.15 Inform. 22.20 Orchestre ré-
créatif bâlois.

Samedi 6 novembre
Sottens : 7.00 Gymnastique. 7.15 In-

formations. 7.20 Concert matinal. 11.00
Emission d'ensemble. 12.15 Variétés
populaires. 12.30 Choeurs de Romandie.
12.44 Signal horaire. Informations.
12.55 Orch. Eddie Barclay. 13.00 Grand
prix du disque. 13.20 Vient de paraître.
14.15 La vie des affaires. 14.25 Disques.
14.35 En suivan t les pistes sonores. 15.00
Le patois. 15.20 Orchestre de Radio-
Zurich. 15.50 L'auditeur propose... 17.15
Moments musicaux. 17.30 Swing-Séré-
nade. 18.05 Petits Amis de Radio-Lau-
sanne. 18.40 Secours aux enfants. 18.45
Disques. 18.55 Le micro dans la vie.
19.15 Informations. 19.25 Le miroir du
temps. 19.45 Magazine 54. 20.15 Les
aventures de Brrô et Tiss, William A-
guet, mus. de Jacques Ibert. 20.45 Six
chansons en quête d'un éditeur. 21.45
Au carrefour de l'histoire. 22.00 Dites-
moi tout ! 22.30 Informations. 22.35 En-
trons dans la danse. 22.55 Finale de la
Coupe suisse de basketball.

Beromunster : 6.15 Inf. 6.20 Disques.
7.00 Inform 7.05 Mus. variée. 11.00 E-
mission d'ensemble. 11.30 Symphonie,
Schumann. 12.05 L'art et l'artiste. 12.15
Sport. 12.29 L'heure. Informât. 12.40
Orch. G. Marocco. 13.10 Schlagzeilen-
Schlaglichter. 13.20 Mélodies légères.
13.40 Chron. de politique intérieure.
14.00 Chron. acoustique. 14.30 Fanfare.
14.50 Causerie. 15.10 Orch. de chambre
de Soleure. 15.55 Causerie. 16.20 Mus.
hindoue. 16.45 Causerie. 17.15 Disques.
17.30 Pour Madame. 18.00 Trio à cordes
Redditi. 18.30 Souvenirs du Japon. 19.10
Orgue. 19.30 Inform. Echo du temps.
20.00 Deux pianos. 20.15 Fantaisie mu-
sicale. 21.15 Extr. de Boccace, Suppé.
22.15 Inform. 22.20 Anecdotes.

Si vous êtes faible des bronches ...
Que les chroniques des bronches, les
catarrheux, les asthmatiques, les em-
physémateux, qui, aux premiers froids,
se remettent à tousser, à cracher et sont
repris de crises d'oppression fassent une
cure de Sirop des Vosges Cazé. Ce puis-
sant remède — connu et éprouvé depuis
trente ans — décongestionne les bron-
ches enflammées, fluidifie les crachats,
puis les tarit. Il coupe la toux et sup-
prime l'oppression. Faites-en l'expé-
rience aujourd'hui même.

Chez vous, SIROP DES VOSGES
Au dehors : PATE DES VOSGES

A Villeret

Il y a huit jours, le petit Jean-Ber-
nard Chopard , de Villeret, âgé de deux
ans et demi , était tombé dans l'esca-
lier. Il semblait ne pas s'être fait grand
mal. Malheureusement, quelques jours
plus tard l'enfant commença à se
plaindre de maux de tête. Il eut la
fièvre et , finalement, une méningite
se déclara. Le pauvre enfant vient de
mourir.

Nous présentons à la famille si
cruellement frappée l'expression de
notre profonde sympathie et nos con-
doléances sincères.

Un enfant meurt des suites
d'un accident

(Corr.) — La radio a signalé mer-
credi à midi la disparition d'un habi-
tant de Colombier, M. David Aimone,
cordonnier, âgé de 70 ans, qui n'avait
pas reparu à son domicile depuis deux
jours. Les rcherches entreprises ont
permis de retrouver le corps du mal-
heureux qui flottait dans la baie de
Cortaillod. On ignore encore comment
M. Aimone s'est noyé. Il était origi-
naire d'Italie.

Nos condoléances à sa famille.

Le disparu de Colombier
a été retrouvé noyé

(Corr.) — Lundi après-midi, le gen-
darme des Hauts-Geneveeys a procédé
dans la région de Tête de Ran, à l'ar-
restation d'un individu signalé au Mo-
niteur Suisse de Police par le canton
de Berne pour abus de confiance et
insoumission. Il a été reconduit à la
police cantonale de La Chaux-de-
Fonds , pour être tenu à la disposition
des autorités bernoises.

Les Hauts-Geneveys : une arrestation

Comme nous l'annoncions hier, ce
sentier, magnifiquement «nettoyé» sur
tout son parcours (3 km. 200) , a été re-
mis hier après-midi par l'Elektrowatt ,
représentée par l'ingénieur Marel , à
MM. Georges Bachmann, représentant
les sentiers du Doubs, à la Commune des
Brenets, par son conseiller communal
M. Haldimann, et M. Paul Macquat,
président de l'ADC. Après l'avoir par-
couru, tous trois ont remercié la com-
pagnie pour le beau travail accompli (le
sentier , qui sera définitivement ter-
miné samedi à midi, est désormais dé-
barrassé de toutes les pierres qui l'en-
combraient.) La signalisation sera po-
sée d'ici quinze jours .

Le sentier du Châtelot
est terminé

DARJEELING, 4. — United Press
— Tensing Norkey, le sherpa bien
connu en Suisse qui , avec sir Ed-
mund Hillary, a conquis le Mont
Everest , vient de changer de nom
et s'appellera dorénavant Tensing
Norgay, expression thibétaine pour
« celui qui a beaucoup de fortune ».

Cette révélation a été faite par
le secrétaire du nouveau directeur
de l'Ecole d'alpinisme indienne à
l'occasion d'une conférence de
presse.

Tensing
change de nom

L'affaire des « fuites «

PARIS, 5. — United Press. — Les
avocats de Roger Labrusse et d'André
Baranès, Mes André Biaggi et André
de Perpessac, se sont provoqués en
duel , jeudi , à la suite d'une dispute
dans les couloirs du palais de justice.

Les raisons de cet événement impré-
vu n'ont pas été immédiatement con-
nues. Les deux avocats réputés discu-
taient tranquillement au palais, lors-
que, soudainement, Me Biaggi a giflé
son collègue, en s'écriant : « Je n'ai
pas à expliquer mes opinions à un
traître. » Me de Perpessac n'eut pas le
temps de risposter. D'autres avocats sé-
parèrent immédiatement les deux hom-
mes, qui annoncèrent leur intention
de régler l'offense* sur le terrain d'hon-
neur, dans un duel au sabre ou au fleu-
ret.

Me Marcel Heraud , doyen du corps
des avocats au Palais de Justice s'est
en vain efforcé de réconcilier les deux
adversaires. Les amis de Me Biaggi ont
craint pour sa vie, parce que Me de
Perpessac est un ancien champion d'es-
crime. Mais Me de Perpessac, recon-
naissant son avantage, a choisi le pis-
tolet comme arme de duel. Le duel a
été fixé à samedi à l'aube. Me Biaggi ,
interrogé par United Press, a déclaré:
« Je vous rappellerai. En ce moment, je
dîne et c'est plus important qu 'un
duel. „

Les avocats se provoquent
en duel

Mauvais début
à l'Assemblée nationale

française

PARIS, 5. — Ag. — La majorité qui
vient d'approuver l'ordre du jour pro-
posé par la conférence des présidents
et accepté par le gouvernement ne
doit pas faire illusion. Les chiffres de
402 pour et de 118 contre se modifie-
ront, sans aucun doute, d'ici la fin
de l'année, que ce soit à propos de la
discussion du budget , de la ratifica-
tion des accords de Paris, du débat
sur l'affaire des fuites ou des inter-
pellations sur la situation en Afrique
du Nord.

Mais les préoccupations parlemen-
taires de M. Mendès-France se situent,
dans l'immédiat, plus particulièrement
autour du vote du budget et du re-
maniement ministériel. En ce qui con-
cerne le budget , de l'avis de certains
observateurs, le climat serait moins
favorable à la commission des finan-
ces que ne pourrait le souhaiter le
président du Conseil.

Des oppositions au budget

EVREUX, 5. — AFP. — Douze san-
gliers venus de la forêt voisine ont
traversé hier la localité de Neubourg
(région d'Evreux) et renversé des étals
sur la place où se tenait le marché.
Poursuivis par les chasseurs, l'un d'eux
se réfugia dans un hôtel et fut abattu
par le chef-cuisinier ; un autre passa
à travers la vitre d'une graineterie
et fut tué à coups de bâtons ; enfin ,
un troisième fut capturé dans une
école et saigné par un charcutier . Un
chasseur en tua quatre et les autres
réussirent à regagner la forêt.

Le sanglier arrive pan !
dans le mille...

« L'IMPARTIAL », éditions du matin
ou du soir vous apportent le reflet

de la dernière actualité

du 5 novembre 1954
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et danse Fr. 3.80

Samedi 6 novembre 1954 
fggÎ IVSi  Q6 JSIZZ   ̂='9

H LU MMut blILLt UIHI avec |e cé|èbre C|arinettiste noir ALBERT NICHOLAS , Rideau 20 h' 30 

. AU LOCLE et le New-Orléans Jazz Band du Caveau du Palace de Lausanne , Aucune introduction ne sera

CONCERT - BAL - JAM-SESSION «^^«A*™

on tadi& et iàiâ&iéi&rt, ia meiiieutë af fa ire, taiif auté cfy a z cMauf iai
TOUTES LES GRANDES MARQUES EN STOCK VENTE - ECHANGE — LOCATION

^
5 jours à l'essai sans engagement

Téléphone 2 36 21 — Av. Léopold-Robert 70

E Je me f élicite
d'avoir découvert votre ;

D 
nouvelle méthode . de
DESSIN et PEINTURE sur I

\ céramique SIGNA
S 

disent nos clients
enthousiasmés. i

[ 
N -s Vous aussi

faites un essai

P Plaisir d'offrir, I
¦ Plaisir de créer. A

0 ]
Il Jusqu 'à fin novembre un envoi de pièces \
U à émailler chaque semaine I

R L I B R A I R I E
T U L R I C H  j
M PAPETERIE 16, Av. Léopold-Robert i

U
«le spécialiste des Jeux G

et Livres éducatifs» 2

S LA CHAUX-DE-FONDS (

_ .

Alimentation j
avec

Meuble
locatil

3 app. 2 et 4 ch.

garage, jardin

dans quartier extérieur
de Lausanne. Recettes
du c o m m er c e  85,000
francs environ. Prix de
vente fr . 150,000.- plus
marchandises, environ
fr. 8000.-. Nécessaire
pour traiter fr . 50,000.-
à 60,000.-. — Agence
Paul C o r d e y ,  place
Grand - St- Jea_. 1, à
LAUSANNE. .

mTTTrr,nri_ i_an___ rrnr_ r_n iiiiiiiiiMMiiiiiiiiimTiïïriBTwrr

Nous exposons à la Salle |
| de Spectacles du 6 au 14

novembre, à Saint • Imier j

; Notre offre de la semaine...
j Vestes à carreaux \ <
j en pure laine, dessins i !
j nouveaux, pour enfants
I grandeurs ! ;

h 4 6 8 10 12 14 |.|
j 23.40 28.— 28 28.— 29.70 29.70
; la même réversible !>j

grandeurs
4 6 8 10 12 14

35.— 39.— 39.— 42.— 48.— 48.—
Pantalons golf
mancheste .;, marine, bleu, '
beige "

ans 6-8 9-11 12-14
27.— 28.80 31.50

MERLACH
Saint-Imier

LA MAISON DE L'HOMME CHIC
Représentant pour La Chaux-de-Fonds et
environs : Charles Degesn. Doubs 9.
Tél. (039) 2 39 94.

________ ___ ______K_^Stf_ ___M_?_____y_!- _i

Achetez à présent vos

CHAUSSURES UE SKI
Modèle populaire depuis

No 27-29 Fr. 29.80
30-35 32.80
36-39 39.80
40-43 44.80
40-47 hommes 53.80

et tout un choix d'articles de qualité . . . .
parmi les meilleures marques connues.
Envoi de V% paire à choix sur désir.

CHAUSSURES

J. KURTH S.A.
LA CHAUX-DE-FONDS

Bas de sports Chaussons

A VENDRE
beau p o t a g er  à bois
émaillé avec bouilloire,
très bas prix — S'adresser
au bureau de L'Impartial.

21112

JEUNE HOMME spécia-
lisé sur presses et balan-
ciers cherche place .. Ur-
gent. — Faire o f f r e s
écrites s o u s  c h i f f r e
D. V. 21439 au bureau de
L'Impartial.

A louer
tout de suite, Progrès 105a

_ .__[_ _ilï
meublé, de 3 chambres.
S'adresser à M. P. Feissly,
gérant, Paix 9.

CHAMBRE
indépendante, non meu-
blée, avec eau courante , à
proximité de la Gare, est à
louer pour le ler décembre.
— Faire offres sous chiffre
D. R. 21401, au bureau de
L'Impartial .

avec eau, électricité, pri-
se à fiche, est à louer rue
Jacob-Brandt 106, fr . 35.-
par mois. — Tél. 2 45 19.

I 

Immeuble
Dame veuve de-
mande à acheter
à La Chaux-de-
Fonds petit loca-
tif ou familial,
Seules les offres
par écrit avec si- ;
tuation, prix et
tout autre détail
seront prises en
considération.
Ecrire sous chif-
fre S. S. 21039 au
bureau de L'Im-
partial.

BEAU

GARAGE
à louer, côté Bel-Air
Téléphoner au 2 62 69
ou faire offre sous chiffre
S. N. 21151, au bureau de

J L'Impartial.

EXPOSITION

ALBERT FIIIIT
Peintre du Doubs et du Jura

dans les Salons de l'Hôtel de la
Fleur de Lys, La Chaux-de-Fonds

du 30 octobre au 14 novembre
i de 14 à 18 h. et de 20 à 22 h.

dimanche de 10 à 12 h. et de 14 à 22 h.

ENTRÉE LIBRE

Administration de la place engagerait
pour tout de suite ou époque à convenir

employé (e)
de bureau

habile et consciencieux, au courant de
tous les travaux de bureau et ayant si
possible de bonnes notions de la langue
allemande. !

Faire offres avec curriculum vitae, photo-
graphie et prétentions de salaire sous chif-
fre S. N. 21383, au bureau de L'Impartial.

GARAGES
situés rue David-Pierre-Bourquin 23, sont
à louer pour fin novembre.
Conviendraient aussi pour camionnettes
ou petit camions bâchés.
S'adr. à M. A. JEANRENAUD, David-Pier-
re-Bourquin 21.

Jeunes

FILLES
seraient engagées pour vi-
sitages et emballages de
boites — S'adresser à l'a-
telier ,' rue des Crêtets 29.

CHRONOGRAPHE S
Décottages, remises en

état ou remontages com-
plets, seraient entrepris à
domicile Sérieuses réfé-
rences. — Ecrire à Case
postale No 48, Reconvilier.

entreprendrait terminage complet S*
montre simple et automati que ou seul?
ment pose cadrans emboîtage. Travai
rapide et soi gné.
Faire offres avec conditions à Jean-Da
vid Reymond, Vers-chez- Grosjean , (Valie<
de Joux ).

_____________-____^

Comparez , j ugez

J|v 

Travail fabrication
^8 lausannoise

j i  Coupe impeccable
;̂ ML Tissus imperméabil.
iïj&K &s. Col mouton doré

Wf ë' â Intérieur mouton
3f̂ ~"ffi) Poignets pare-brise

f r  I! ? BA Dos avec garniture cuir

¦' t VSwM X Manches «matinées

NOTRE FABRICATION
VENDUE DIRECTEMENT AU PUBLIC

Canadienne doublée Teddy OBEB Hgîiatcol Teddy. ~W CJ
Avec col mouton doré 15 fr. M C ___ ^^^en plus. ™ *̂^  ̂¦

148.- 178.-
Intérieur mouton Intérieur mouton
Col mouton doré Interchangeable

Toile imperméabilisée
Coul. kaki, pétrole, olive , Fermeture éclair

NOS CANADIENNES
POUR ENFANTS

Intérieur Teddy blanc ou beige, col Teddy avec col mouton
12 f r. en plus

Gr. 32 34 36 38 40 42

48.-- 52.-- 55.» 58.-- 62.» 65.»
Intérieur mouton avec col mouton doré

OÙ ?

Il c**c-E»c. 1Il  ̂
TERRIER JEAN & Cie 

 ̂
|jf

j j j Av. Léopold-RoDert 81 ! |.j |llll LA CHAUX-DE-FONDS lllll

ls. ___?^ «& |P ^k wf U» 
coup de baguette magique n

liik al l̂i  ̂
e( vo .re vieux pan_alon es. |

llllk. ^^ t W. "——^ $X @î *^e nouveau comme neuf ! j j
IBilliil lf _wS r ?, / / ^ M v v N  /^ 7 -KL En effet l'amidon-plastic DRESS redonne le «main-

^H^^^I^^Sv 

.llllll 

1 ^ _ /Pl /  (lliv i V / }  N?ïv_ . lien» et l'aspect du neuf à tous les tissus. Les plis j . ;
«l|||-' -É A mÊ .̂ VP J Àfi (II)' > 1/ À L̂ VI fles pantalons de Monsieur et les plissés des jupes i ]

«I '_____L! t_ <^ _S/ / X fs"i_L/ I / I l "* fie Maaame tiennent de nombreux mois grâce au
ill. ' /^^ /^"̂ K l

^ 
Y \̂ \OK \— - \  traitement DRESS.

fil i r^  "& _y / / I l ^ W_ \ \  Utilisez donc également DRESS pour apprêter les i j
^^^^^^

mi'_ |_ ^_^-
J ( ' i j  I\ \ tissus de laine , car DKESS ne laisse aucune tache [ '

«o. Aj ^  ™/ ",*̂  J M I J l_/ / \  \ sur ies t'ssus foncés apiès le repassage. j j^^^^^W
^ I ) / { y )  / /  \\ Employer DRESS est un jeu [ ;

/_0t JJJ _$c Cf "%j  *̂ i \f_b» d'enfant, car dilué dans un peu ; ¦;
•p-t,̂ ,, ^^^^H a ^ /l > d'eau il est prêt à être utilisé. !
PARCOS IBI' * O !/ _<« _ I t _r. V_ -\ _rV_ 'l iO • Vente dans les drogueries et ma-

l Zurich .PT » »  ̂ ^^ n̂AXAp^-plO^^ 
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Non, le calme n'est pas
encore revenu en Tunisie !

« L'Inrpartial »
en Afrique du Nord

Evolution jusque dans les villes indigènes du Sud : l'Arabe a vélo se rencontre a chaque pas. — Dans le Sud , on re-
trouve le petit cireur de souliers.

(Suite et f in )

L'ancienne capitale paraît calme.
N'étaient les patrouilles militaires qui
circulent nuit et jour dans les rues, on
aurait l'impression que l'agitation ne
l'a point gagnée, et qu 'elle ne sortira
jamais de sa léthargie ancestrale.

Pourtant, à cette terrasse de café où
je me laisse gentiment engourdir par
la chaleur et par cette atmosphère
indigène si particulière aux cités ara-
bes, on sent un peu de fièvre. Le jour -
nal local m'apprend qu'il y eut deux
attentats terroristes, la veille, à 20 km.
d'ici. On doit en parler autour de moi,
car certains autochtones paraissent
plus agités qu'il ne sied à leur tempé-
rament.

A midi, j'ai dîné d'une brochette
de mouton. Puis, dans l'après-midi, je
me suis installé dans le car en par-
tance pour Tunis.

Quand les loups se mangent
entre eux

Voyage sans histoire. Du moins pour
ce qui est du paysage. De temps à
autre une oliveraie coupe brusque-
ment les plaines desséchées et les col-
lines pelées. Un bourg ou deux, dont
celui d'Enfidaville, grouillant de robes
blanches ou grises (la djellabah de
l'indigène). C'était jour de marché,
probablement.

Mais le spectacle se tint dans l'auto-
car surpeuplé. Je compte 44 voyageurs,
tous indigènes — sauf un hurluberlu
que vous reconnaîtrez sans peine et
qui se demande parfois ce qu'il fait là...

Certes, on m'a mis en garde. « N'em-
pruntez pas d'autocars indigènes. Ils
sont sales, vous attraperez de la ver-
mine et du jour d'aujourd'hui la sécu-
rité des Blancs n'est plus assurée. »

Mais j'ai quelques bonnes raisons de
ne pas suivre d'aussi pertinents con-
seils. D'abord, les cars indigènes ne
coûtent preque rien : 5 fr . 50 suisses
de Kairouan à Tunis, soit 160 km.
environ. Ensuite, le seul moyen de voir
quelque chose, de tirer profit d'un
voyage, c'est de vivre parmi la popu-
lation. Quant à la vermine, je ne dirai
pas qu'on s'y habitue, mais on s'y
fait !

Nous avions donc grignoté une bonne
poignée de kilomètres, quand je cons-
tatai qu'une quête s'organisait. Une
chéchia passait de main en main, cha-
cun lâchait son obole, avec un soupir à
fendre l'âme.

J'ai eu la précaution d'offrir un thé
au chauffeur avant le départ , (35 ans,
le chauffeur, trois gosses, 35.000 fr . de
salaire mensuel — pas tout à fait 400
de nos francs — y compris les alloca-
tions de sécurité, pour conduire chaque
jour un car de Gafsa à Tunis, soit
500 km.). Installé à côté de lui pendant
le voyage, je peux l'utiliser comme
interprète.

— Que se passe-t-il lui ai-je de-
mandé. Pour quoi ou pour qui fait-on
une collecte ?

Il m'explique : la tête qui porte la
chéchia appartient à un gars n'ayant
pas les moyens de payer sa course.

Je regarde le type. Jeune, sportif ,
d'apparence moins pauvre que les au"
tres voyageurs.

— Pourtant, il n'a l'air ni malade, ni
fauché ?

— Non. Mais il défend les intérêts
tunisiens. Cela ne rapporte rien .

? ? ?
— Il vient d'effectuer une tournée

dans le Sud, « pour expliquer leurs
droits aux populations asservies par la
France ». Il travaille pour l'indépen-
dance du pays.

Traduisez : un propagandiste politi-
que en tournée d'inspection.

Tout le monde y est allé de son
obole. Sans enthousiasme, mais sans
rechigner. Je mettrais ma main au feu
que pour la plupart d'entre eux c'était
la carte forcée, et qu'ils se passeraient
volontiers d'entretenir ce parasite.

...Le car roule.
Parmi ses occupants, on compte

beaucoup d'hommes du Sud, dont le
visage porte d'artistiques tatouages :
un triangle noir au milieu du fron t , un
autre entre le nez et l'oreille droite,
d'autres encore aux poignets.

Tout à coup, le bruit d'une discus-
sion s'élève au fond du car. Rapide-
ment, elle dégénère en bataille. Je me
retourne. Des cris, des lamentations,
une bousculade. Le car s'arrête pile.

— Que se passe-t-il ?
— Un resquilleur , répond le chauf-

feur . Il s'était caché sous une ban-
quette. En vérifiant le nombre des
voyageurs, le contrôleur l'a découvert .

Le tumulte devient vacaa_ne .
Alors, j'ai vu le pauvre gars littéra-

lement projeté hors du véhicule, par
le contrôleur aidé de dix ou quinze
autres paires die bras. Puis, le car est
reparti à toute allure.

Sur la route, j' ai encore distingué
l'indigène qui se relevait. U était en
plein désert, par une chaleur pénible.
Rien d'autre devant ou derrière lui
que l'inteirminable ruban noir de la
route goudronnée.

Evidemment, ce n'était pas qu'un
resquilleur. Pourtant, s'il avait sacri -
fié son temps à haranguer les popu-
lations et à leur promettre des jours
meilleurs, son voyage n'eût pas fini
dans la poussière. On aurait organisé
une quête...

Rarement autant que cette fois-ci
j'ai maudit la lenteur de mes réflexes.
Mais l'autocar roulait déjà quand je
réalisai qu'avec quarante sous suisses
j'aurais pu payer la place du malheu-
reux.

On roule.

Derrière moi, l'indigène a la face
criblée d'eczéma se met à manger et
m'offre un oeuf dur. Comment re-
fuser ? De telles attentions devien-
nent si rares en pays arabe que je
remercie avec un large sourire.

L'oeuf était bon.
Mais il m'a donné une soif...

* * *
Après ces quelques tableaux de la

situation actuelle en Tunisie, je vous
entraînerai au Maroc. Nous nous y
retrouverons ici dans quelques jours,
si cela vous intéresse.

Charles-André NICOLE.

La prodigieuse carrière d'Henri Matisse
Le plus brillant — avec Picasso — des peintres contemporains vient

de mourir à Nice dans sa quatre-vingt-cinquième année

qui a travaillé jusqu'à son dernier souffle et qui a dominé son époque
tout en refusant de se soumettre à une esthétique ou de faire école.

Le peintre Henri Matisse, qui est
décédé mercredi après-midi à Nice,
était né le 31 décembre 1869 à Ca-
teau-Cambresis, dans le département
du Nord. A la sortie du lycée, ses
parents l'envoyèrent à Paris pour faire
son droit. Il entra ensuite dans une
étude de notaire à Saint-Quentin, mais
il revint à Paris pour perfectionner ses
études juridiques. Toutefois, Matisse
se sentit irrésistiblement attiré par
la peinture.

Il devint l'élève de Bourgereau et de
Ferrier à l'école des Beaux-Arts. Il
entra à l'atelier Gustave Moreau, où
il rencontra Camoin, Manguin, Mar-
quet et Rouault. Henri Matisse, comme
Dufy, est influencé par l'impression-
nisme de Monnet et de Picasso. Ses
sujets sont empruntés à la vie quoti-
dienne. Un voyage en Corse et dans le
Toulousain accentue cette élévation
naturelle et progressive du ton.

L infulnce de Cézanne y aidant,
Matisse abandonne peu à peu l'impres-
sion pour des recherches plus intel-
lectuelles, plus fructueuses aussi. En
1900, Matisse vint en Suisse. A son
retour, il se livre à l'expérience néo-
impressionniste. Puis lui était venu le
goût du décor qui lui assurait l'ordre
et la pureté : Matisse s'était progressi-
vement rapproché de l'esthétique dite
« fauve ». Son fauvisme se manifeste
par la prédominance de la surface
colorée plate, mais riche sur le volume
par un dépouillement raisonné, par
une synthétisation lucide qui écarte
le détail pour ne garder que l'essen-
tiel.

Un esprit Indépendant
Depuis 1910, l'artiste qui avait peint

une toile intitulée « Au tapis d'Asie

mineure », paraissait s'intéresser de
plus en plus vivement à l'Orient qu'une
exposition d'art musulman en 1893
lui avait laissé pressentir. En 1911-
1912, il fit deux voyages au Maroc. Le
résultat ne fut pas long à se manifes-
ter : l'Oriental se dégoûta de son
Orient, le coloriste dut renoncer à sa
couleur pour avoir rencontré une terre
et nature intensément colorées.

La naissance du cubisme en 1907,
n'a Pas laissé Matisse indifférent, mais
en réalité il se' fourvoyait parmi les
cubistes. Si, comme eux, il refusait
l'esthétique impressionniste et niait
la troisième dimension, il devait, à
cause de sa nature profonde qui était
celle d'un coloriste, s'en éloigner tôt
ou tard. Il s'échappe de leur influence
comme d'une impasse et, adoptant des
thèmes nouveaux, se renouvelle com-
plètement sans toutefois revenir pour
autant à sa manière fauve. Après tous
les tâtonnements des manières précé-
dentes, les différentes expériences, les
retours en arrière, ses essais abandon-
nés, Matisse, enfin, est apte à réaliser
son chef-d'oeuvre, n connaît toute la
science de la peinture, la synthèse
lui a appris la logique et la composi-
tion sa couleur s'est enrichie et affir-
mée.

Matisse alliait les contraires qu'il
avait successivement éprouvés : char-
me et grandeur, sensualisme et intel-
lectualisme, tons plus hauts coupés
de noirs, ' et compositions raisonnées
(Danseuse en bleu , Fauteuil vénitien
sur fond noir) . Matisse, au seuil de la
vieillesse, est devenu l'un des peintres
français ie moins discuté, parce qu'il
représente sans doute l'un des jalons
de la continuité de l'art français.
Comme Gauguin, comme Cézanne aus-

Une des dernières photos d 'Henri
Matisse (dans son jardin) .

si, Matisse était le peintre de l'immo-
bilité, du calme et du repos.

En entrant chez Matisse, on entre
dans tous . les charmes de la peinture,
au sens originel du mot charme. Il a
été le plus grand coloriste de son épo-
que, celui qui a su conférer à cet ins-
trument premier de la peinture ses in-
nombrables prestiges, sa puissance au-
tant que sa variété. Il a 'introduit en
elle l' arabesque la plus libre en même
temps que la plus rigoureuse, et qui
forme avec la peinture une unité par-
faite dans la toile. Il n'est pas de pro-
blèmes picturaux qu 'il s'est posés qu 'U
n'ait résolus, tout en restant inexora-
blement Henri Matisse et rien que lui.
Il a usé de l'impressionnisme, mais a
refusé très vite d'admettre la perspec-
tive, la troisième dimension, le natu-
ralisme à sa pointe extrême que cette
école pratiquait. Il voulait, lui, suggérer
la profondeur et même le volume par
des moyens strictement picturaux, et
de peinture plate, autrement dit à deux
dimensions.

Il a été un chef de f i le  chez les fau-
ves, dont pourtant 'il n'est pas le plus
énergique représentant, ayant toujours
pris la précaution bien française de
mettre toute la rigueur de son esprit
au service de sa vision, et non des doc-
trines picturales. Il f u t  l'un des pre-
miers à découvrir dans la sculpture
nègre le chef-d' oeuvre de la statuaire,
celle qui donne avec une souveraine li-
berté naissance au plus authentique
des styles. Il découvrira bientôt, lui
homme du Nord, la Méditerranée, le
soleil, le Maroc, l'Océanie, où il s'arrête
trois mois, redécouvrant la force du
grand cri de Gauguin : « La barbarie
est pour moi un rajeunissement. »

Mais ce barbare est un raf f iné , à qui
rien de sa culture n'est étranger. Avec
une espèce d'héroïsme, il ramène la
peinture à sa plus haute simplicité, re-
découvrant les grandes lois de l' esthé-
tique et de la décoration (ce qui ne
veut pas dire, grands dieux non, que sa
peinture soit uniquement décorative) ,
celles que deux siècles de sous-produits
naturalistes avaient fait  oublier aux
peintres. Portraitiste de la sérénité, de
l'immobilité, de la permanence, du
bonheur, de la plus riche en même
temp s que mesurée couleur, il donne
libre cours, dans sa sculpture (moins
connue) , à son drame, au goût du tra-
gique, du désordonné qui l 'habite aus-
si. On dirait deux gén'ies opposés, d i f -
férents , Ariel et Oaliban ! L'ordre mé-
diterranéen, clair, posé, sûr, solide , vo-
luptueux, dans sa peinture ; les brumes
du nord, la tentation du forcené , la
tragédie, dans sa sculpture. Le classi-
cisme et le romantisme. Matisse fu t
un artiste — et un esprit — complet.

Inutile de chercher à énumérer son
œuvre, littéralement innombrable, dans
tous les ordres : ses dessins — il a in-
venté une arabesque, p lus somptueuse
et moins mystérieuse que celle de Pi-
casso, mais aussi sûre d'elle — ont été
répandus dans le monde entier, ses toi-
les, ses grandes décorations aussi. Il a
construit et décoré la chapelle de Ven-
ce, en Provence, toujours très discutée.
Il mérite d'être considéré, dans sa
puissanc e et sa modération, dans son
bon sens et son audace, dans la rigueur
et la liberté , comme un des plus au-
thentiques représentants du génie, de
l'esprit , de l'âme français , fai ts  de pro-
fondeur mesurée et d'intelligence sen-
sible.

J. M. N.

Hommage à Matisse

Notre feuilleton illustré

D'après le célèbre roman
historique

de LEWIS WALLACE

(Copyright W Cosmopree»)

Ben Hur a donc suivi Amrah à
l'intérieur du palais, ignorant
que les deux chères disparues
étaient là, devant la porte ,
guettant chacun de ses gestes.
Les malheureuses , abandonnant
leur recoin obscur, retraversè-
rent la rue.

Elles s'approchent à nouveau de
la lourde porte, qui vient de
se refermer sur Juda et Amrah,
et s'assoient désespérées sur la
marche où Ben Hur était al-
longé quelques instants aupara-
vant .
A l'intérieur du palais, les pre-

miers moments de joie passés,
Ben Hur questionne anxieuse-
ment Amrah. Rien n'a changé,
et la vieille servante s'efforce
déj à de gâter son jeun e mai-
tre comme aux plus beaux
jo urs de son enfance.
Mais elle ne sait rien sur la

mère et la soeur de Juda. Pen-
dant des années, elle a poursui-
vi ses recherches sans résul-
tats. Et malgré le plaisir qu 'il
a de retrouver sa chambre , Ben
Hur ne cesse de songer aux
absentes . Par bonheur . Mal-
luch sera bientôt là pour l'aider.

BEN HUR

BRUXELLES, 4. — La première
réunion publique organisée par le
«Comité d'accueil au premier Mar-
tien», fondé et dirigé par deux gra-
ves fonctionnaires, MM. Rubens et
Janssens, aura lieu vendredi pro-
chain.

Après une conférence de M. Go-
ry, du Centre de recherches nuclé-
aires de Strasbourg sur les soucou-
pes volantes, M. Rubens lira un do-
cument de quatorze pages dans le-
quel il a tout prévu pour la con-
duite à tenir lors de l'arrivée du
premier Martien en Belgique. Il
dira :

1. A l'apparition du premier Mar-
tien, gardez votre sang-froid , car
nous partons du principe que les
Martiens sont des êtres bons de
nature ;

2. Si le Martien montre des inten-
tions belliqueuses, avertissez le pos-
te de gendarmerie le plus proche ;

3. Traitez les Martiens avec dou-
ceur. Otez votre chapeau devant
eux ou inclinez la tête ;

4. Amenez le Martien chez vous
et offrez-lui à manger, à condition
qu'il ait la même constitution que
les humains ;

5. Faites-le examiner par un col-
lège de médecins qui devra consta-
ter s'il a un estomac comme le nô-
tre.

Après cette première réception le
Martien sera conduit à Bruxelles.
Les honneurs lui seront rendus au
long du trajet. Il sera mené à l'é-
glise Salnte-Gud/ule pour y voir la
messe, puis il ira voir le Manne-
kenpis avant d'aller déposer une
gerbe au Soldat inconmu.

La nuit U sera conduit dans un
Night Club et, à l'aube, il ira dé-
guster une soupe à l'oignon dans
un établissement de la porte de Na-
mur.

v. J

f i

«Otex votre chapeau devant
les Martiens ou Inclinez

la tête»
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mB *y  Claude AUTANT-LAS A. T parlé français ^H^-^

 ̂Le blé en herbe |S'. | \ Tropique du désir ^
# 

D'après le roman de la regrettée COLETTE L'odyssée lamentable d'ANNE , chanteuse adulée de bars élégants , venue échouer
TANT LA PRESSE QUE LE PUBLIC PARLE DE CE FILM QUI NE | en de sombres tripots javanais.
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i E RI F FM HFRRP « „•_ _.? ï>%_ _ *tr__ r__ ._, A . » ...  ̂ , _. . ... P DRAMATIQUES AVENTURES DANS LES MERS DU SUD avec cette réalisation„ Lt_ BLU UN m_KBl_, c est 1 histoire tendre et cruelle d un été ou deux enfants cessent d être E

des enfants et se regardent tout à coup avec d'autres yeux, des yeux qui souvrent sur la d'Herbert Wilcox, d'après le roman de Joseph CONRAD.
VIE ET L'AMOUR

mmmmm̂̂ S Matinées : samedi J 14 h. 30 el dimanche a 15 fl. .0 Kl, . __ Ul "HP"**——™^— Matinée : dimanche a 15 h. 3D Tél. ù 21 23~^^^MB___i---P
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i V ' Tél 2 21 40 ^ans ^e ^m D'Yves ALLEGRET ^5 Biennale de Venise 1953.

SCALA ATTENTION! La matinée de samedi avec le film: ..LE BLÉ EN HERBE " débutera à 14 h. 30

• 1 UN SUJET PROFONDÉMENT ÉMOUVANT... LE DRAME DE L'AMOUR MATERNEL

_^ .̂ % D SL f% 
Blanchette BRUNOY - Raymond CORDY - Jacqueline POREL - le 

petit Claudy CHAPELAND

Tél . 2.25,50 j |]| 1 | j i j IjF t\k/I ''F I^U P ^Sk Deux femmes se
MATINéES : uMm , _E _ ï. , ai JI  ̂U I> IV I JC 1̂  1  ̂ disputent un enfant

MERCREDI à 15 heures et TINO ROSSI dans ses mélodies en vogue ! «La Fête des fleurs», «Soirs espagnols», «Les Fées vont revenir», «Bella bella donna»
eran_____________ i________ M_________________ _______ ^

S $ A_ *__E © 1  171» 1^ _ Dany Robin - Georges Marchai - Andrée Clément lr° vision •
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OEFFENTLICHES KONZERT
UND ABEND-UNTERHALTUNG

lm oberen Saal des « Ancien Stand »
Samstag, den 6. November 1954,

um 20.15 Uhr
Kassa-Erôffnung um 19.30 Uhr

veranstaltet vom

Mânnerchor « Concordla »
Liedervortr&ge des Mànnerchors

Direktion : Samuel Daepp

mURATORI
Mundartschwank in 1 Akt von J. Stebler,

dargeboten von der
LIEBHABERBUENE BIEL

ab 23 Uhr gemiitliche Unterhaltung und
Tanz bis 4 Uhr.

Tombola - Cotillons
Saalabzelchen, Orchester Valeska
BUntrlttpreise : Herren Fr. 2.— ;

Damen Fr. 1.—.

_______________W H___________U^___H___K_________-

A vendre à Yverdon,
beau

BATIMENT
LOCATIF

neuf, entièrem. loué;
très belle et bonne
construction av. con-
fort et isolation des
dalles et des murs.
Rendement 5,56 %.

Ecrire sous chiffre
P2555 Yv à Publicités,
ITverdon.

FEMME
de ménage

est cherchée pour ménage
soigné. Heures régulières
à convenir . Se présenter
rie 18 h . à 19 h., rue Neu-
.8 3. ler étage , à droite.

HOTEL DE LA BALANCE
La Cibourg

Civet de lièvre
Gigot de chevreuil

Se recommande : A. Sulliger. Tél. 2 58 47
______

_
______________________________________________________________________________________________

Café-Restaurant des Chasseurs
Temple-Allemand 99 - Tél. 2 41 60

SAMEDI 6 NOVEMBRE

Souper chevreuil
Dès 20 heures

• DATMSE

OfeSR ¦ PHHëEIrr=J -̂ ?w- — T̂t<>g0y_w _ _ .5 Âi^!Z_Z_____Ptyî

Grand choix de spécialités
permettant à chacun

de se restaurer selon ses goûts

TOUS LES JOURS :
Hors-d'oeuvre riche - Caviar
Pâté - Terrine - Foie gras
Poissons - Crustacés - Coquillages
Cannelonl - Ravioli - Piccata
Vol-au-vent - Croûtes Champignons
Gibier - Civet - Grillades
Goulasch - Emincés - Flambés

CHAQUE SAMEDI SOIR :
Tripes à la Neuchâtelolse

Edouard Baillons
PEINTRE

expose au Musée des Beaux-Arts
de La Chaux-de-Fonds

du samedi 23 octobre au 7 novembre
Tous les jours , de 14 à 17 h. Les dimanches

de 10 è 12 h. et de 14 à 17 h.
L'exposition est fermée le lundi

MISE

GRANDE VENTE AUX ENCHÈRES
MEUBLES ET DIVERS

provenant de la succession de feu

MAî TRE I. J. PADEREWSKI
Riond-Bosson, MORGES

10, 11 et 12 novembre 19B4

EXPOSITION
Samedi 6, dimanche 7, lundi 8, mardi 9 novembre

de 10 à 12 h. et de 14 à 18 h. 30

MEUBLES ANCIENS
Bureau plat , bergères Louis XV et XVI, commode demi-lune, commode
Louis XIV, bureau-commode Louis XV, chaises Louis XV, buffet 2
corps Louis XV français, bureau cylindre Louis XVI, petite commode
« Funk », table à écrire Directoire, banquette Louis XVI, fauteuils et

chaises Louis XVI.
MOBILIER EMPIRE

Salons complets, secrétaires, commodes, consoles, chaises, etc.
MEUBLES DE STYLE

Chaises et fauteuils Louis XIII, 10 chaises Louis XV, bureau , biblio-
thèques Louis XVI, fauteuils Ls XVI au petit point , belle bibliothèque,
lit capitonné, grande table de salle à manger à rallonges, etc., etc.

MANUSCRITS ET PARTITIONS DE MUSIQUE
TIMBRES-POSTE - BUSTES - BIBELOTS DIVERS

GLACES ET MIROIRS - MEUBLES COURANTS

Chargé de la vente et organisateur :
A. GATTLEN, Château de Crissier, près Lausanne. Tél. (021) 24 74 50

assisté de
Mad. R. POTTERAT S. RUEGG, comm.-priseur

Antiquités, av. Théâtre 8 Antiquités, pl. St-François 5
LAUSANNE (021) 22 44 53 LAUSANNE (021) 22 41 63

Catalogue sur demande
Pendant les jours d'exposition et de vente, tél (021) 7 38 38

Une petite affaire
bien à vous

Les difficultés de la
vie augmentent. Tra-
vaillez chez vous le
soir. C'est le seul moy-
en de vous assurer les
revenus supplémentai-
res qui vous sont indis-
pensables pour vivre

confortablement.
Créez-vous (une affaire
agréable et indépen-
dante. Demandez son
intéressante documen-
tation à H. Wlnkel-
mann, service I, Vlnet
25, Lausanne, j oindre
timbre réponse.

On allonge
et élargit coûtée chaussu-
res. Résultat garanti, par
procédé spécial et Instal-
lation spéciale
rnrdnnnprl f d, Monte lu i

avenue d'Echmlen* 10 _
U BOREL Lausanne

Magnifiques
pommes contrôlées

pour l'encavage
Citron — Reinettes diverses — Haricot
Chasseur — Raisin — Reinette Bdscoop,

etc, depuis

0.38
en harasses de 25 kilos net

Voyez notre choix en vitrine
Livraisons rapides à domicile

Fritz-Courvoisier 4 Tél. 2 18 34

f \A la suite du succès sans précédent de j
I II— ¦¦ ¦! I- IHIHI MI M III—III  _¦¦¦! III •_—___¦"

à l'exposition MODE ET HABITATION j j
Nous avons à disposition un 1 ;

TRÈS GRAND CHOIX
DE MACHINES A COUDRE D'OCCASION

6 Bernina portables avec Zig-Zag depuis Fr. 350.— ï ;
3 Bernina meubles avec moteur depuis Fr. 495.— ; i
1 Turissa Zig-Zag Fr. 495.— j '
1 Darling Fr. 250.— j j
2 Singer portables électriques depuis Fr. 295.— \ !
Un choix d'Elna I depuis P.. 220.— \ j

Toutes ces machines proviennent d'échanges il
d'avec notre nouvelle « ELNA SUPERMATIC » et j
sont vendues depuis _

r" T. 20. — par mois. • j

G. DUMONT ^rert 83
I .



Chronique sportive
HOCKEY SUR GLACE

A la patinoire de Neuehâtel

Young-Sprinters bat Chaux-
de-Fonds 9 à 3 (0-1, 1-1, 8-1)

Pour l'ouverture de sa saison, le
H. C. Young-Sprinters avait convié le
H. C. Chaux-de-Fonds pour lui donner
la réplique . Ce derby neuchàtelois per-
mit à l'équipe de Martini de s'imposer
(ceci seulement dans le dernier tiers-
temps).

En effet le premier tiers débute à
ti'e allure par des attaques bien me-
i&S de la part de Domenico et Reto
Wnon. A la 2e minute, l'Italo-Cana-
feri (qui a fait une grçsse impression
» Neuehâtel et qui à lui seul vaut le
^placement) passe le puck à Reto qui
"We habilement le score. Young-
Eprinterg a de la peine à trouver la
tonne carburation et Chaux-de-Fonds
fete son jeu . Toutefois Badertsch
'ans les goals se défend bien : le score
reste-t-U, non sans un peu de chance,
«changé.
Le deuxième tiers est la répétition

'» premier et à la 2e minute, Reto
frte la marque à 2 à 0. Il faut
''tendre la 19e minute pour que
Mler réduise l'écart à 2 à 1.

Et l'on aborde alors le 3e tiers-temps.
J°ut de suite on s'aperçoit que les
«uchàtelois sont décidés à arracher
S victoire et à peine a-t-il le puck que
3l2zi (un des meilleurs éléments sur la
Minoire) . égalise. C'est maintenant le
j oiing-sprinters des grands jours que
•°n voit sur la glace, avec son magni-
%6 je u de passes qui déroute l'équl-
i* montagnarde , laquelle doit encais-
»r encore 7 buts par Wehrli (2) ,
Jj nindler . (2 ) , Zimmermann, Bazzi et
, ank, tandis que Domenico marquera
j Plus beau but de la rencontre en
. rt ant du fond de la patinoire et en
Maot tout le monde.
I est encore difficile de tirer des

fusions sur-la valeur réelle de l'uneII l'autre des équipes : attendons le
J
atch samedi soir à la patinoire des)Ie'ezes contre le C. P. Zurich (ligue

Wional e A) pour se prononcer. Disons
pendant que notre équipe est partie
j
es fort au début (peut-être trop) et

 ̂
effondrée complètement ou 

der-
let tiers, alors que les Neuchàtelois (il
P vrai ) étaient déchaînés.

Formation des équipes :
Young-Sprinters : Ayer ; Adler, Ue-

bersax, Grieder, Bongard ; Schindler,
Martini, Blank ; Zimmermann, Wehrli ,
Bazzi ; Chappuis, Rohrer , Caseei.

La Chaux - de - Fonds : Badertsch ;
Delnon, Tïmembart ; Vuille, Luthy.
Millier ; Domenico, Delnon , Bagnoud ;
Chamot, Liechti, Pethoud.

Arbitres : MM. Aellen et Olivier!.
POK.

Ooppi - Filippi gagnent
CYCLISME

le trophée Baracchi
Vu la qualité des dix équipes enga -

gées, cette épreuve a soulevé un très
grand intérêt en Italie. Anquétil , ayant
obtenu l'autorisation des autorités mi-
litaires, a pu s'aligner aux côtés de
Bobet. Les deux « K »  étaient là éga-
lement et ont couru ensemble. Le tro-
phée comportait trois épreuves : une
course sur route de 108 km. par équi-
pes de deux hommes sur le parcours
Bergame - Milan et , l'après-midi, au
Vigorelli, une course contre la montre
et une australienne. Les épreuves
étaient dotées de points, mais la
course sur route prédominait.

Conformément au programme, les
dix équipes ont prit le départ de la
course sur route à intervalles de 3 mi-
nutes, l'arrivée étant jugée au Vigorelli.
Dès le début, Coppi et Filippi se sont
imposés et ils ont accentué leur supé-
riorité j usqu'à l'arrivée où ils ont rem-
porté une brillante victoire, établissant
un nouveau record de la course avec
le temps de 2 heures 20' 26", moyenne
46 km. 142. A noter que Coletto, blessé,
qui devait courir avec Magni, a été
remplacé par Piazza.

Classement de la course sur route :
1. Coppl-Filippi, 2 h. 20' 26" moyenne
46 km. 142, nouveau record ; 2. Loui-
son Bobet-Anquétil, 2 h. 21' 52" ; 3.
Magnl-Piazza, 2 h. 23' 22" ; 4. Koblet-
Kubler, 2 h. 23' 27" ; 5. Astrua-Defilip-
pis, 2 h. 23' 47" ; 6. Fabbri-Zucconelli,
2 h. 25' 32" ; 7. Mautte-Moser, 2 h. 25'
57" ; 8. Albani-Aureggi, 2 h. 27' 32" ; 9.
Voorting frères, 2 h. 29' 8". Les Bel-
ges Brankart-Impanis ont abandonné
à la suite d'une chute.

Epreuves au Vigorelii
Tour de piste contre la montre (temps
des deux coéquipiers additionnés) :
Les quatre équipes : Koblet-Kubler ,

Fabbri-Zucconelli, Bobet-Anquetil et
Coppi-Filippi sont ex-aequo, ayant réa-
lisé le même temps : 52"8. Temps indi-
viduels ; Coppi 26"2, Filippi 26"6, Bo-
bet 26"2, Anquétil 26"6 , Koblet 26' , Ku-
bler 26"8, Fabbri 26"8, Zucconelli 26".

Poursuite à l'australienne sur 4 km.:
1. Bobet-Anquettl 4' 49"4 ; 2. Coppi-
Filippi 4' 52" ; 3. Koblet-Kubler 4' 55"4;
4, Magni Piazza ; 5. Astrua-Defilippis,

Classement général
1. Coppi-Filippi , 83 points ; 2. Bobet-

Anquetil , 77 p.; 3. Kubler-Koblet, 57 p.;
4. Magni-Piazza , 56 p. ; 5. Astrua-De-
f i l ippis  ; 6. Albani-Aureggi ; 7. Fabbri-
Zucconelli ; S. Maule-Moser.

Nouvelles du Tour d'Europe
On communique de Paris que les or-

ganisateurs du Tour d'Europe ont l'in-
tention de retenir la période allant du
20 août au 4 septembre poux la se-
conde édition de leur course. Ils ont
pris contact avec les milieux sportifs
londoniens pour arriver à faire partir
le Tour de la capitale britannique.

_*" Toujours les records des 100 km.
Le record du monde des 100 km. pour

amateurs établi par Ambrosini sur la
piste du Vigorelli, à Milan, a été amé-
lioré deux fois : c'est premièrement
l'Italien Luigi Profetba qui a abaissé
le temps à 2 h. 35' 35", puis ensuite
Milesi qui a réalisé le temps de 2 h.
29' 8"2, moyenne 40 km. 231.

Les six Jours de Dortmund
Situation de la course jeudi matin :

1. Glllen-Terruzzi , 202 p. ; 2. Roth-
Bucher, 199 p. ; 3. Carrara-Forlini, 193
p. ; 4. Bruneel-Acou, 130 p. ; à un tour:
5. Zoll-Weinrich, 93 p. ; 66. Schulte-
Peters , 87 p. ; à deux tours : 7. Giese-
ler-Dokine, 208 p. ; 8. Van Vliet-
Schuermann, 145 p., etc.

Le Raisye de Genève
Victoire de De Mencik

sur Ferrari

AUTOMOBILISME

Comme la nuit a été claire, les con -
currents du rally© de Genève n'ont
pas eu de difficultés spéciales à vain-
cre. Sur les 53 voitures ayant pria le
départ , 50 se sont réunies à Reims
pour l'itinéraire commun et les deux
premières épreuves intercalaires : un
tour de circuit à Reims et quatre tours
du circuit de Monthléry (vitesse-régu-
larité). Les Suisses Amman-Serex sur
Porsche, ayant faussé une fusée, ont
abandonné après Dijon , Un autre
abandon à signaler : Leschka-Skersles,
sur Porsche (panne sur le circuit) .

Résultats
Tourisme jusqu'à 1000 cmc: 1. Menz,

64, DKW, 4.04.1. De 1000 à 1300 cmc :

1. Aiassa, 52, Fiat, 4.16.4. De 1300 à 1600
cmc : 1. Theden , 34, Borgward, 4.13.4.
De 1610 à 2000 cmc : 1. Deroux, 41, A l fa
Romeo, 3.37.4 (le meilleur temps réa-
lisé en série normale) . Plus de 2000
cmc : 1. Miss Van Damm, 36, Sujbeam,
4.02.4.

Grand tourisme 1000 à 1300 cmc : 1.
Chanal, 29, Porsche, 3.53.8. 1300 à 1600
cmc : 1. Boiteux, 24, Porsche, 3.39.0.
1600 à 2000 cmc : 1. Canonica, 23, Alfa
Romeo, 3.26.7. Plus de 2000 cmc : 1.
Martin, 18, Sdlmson, 3.25.4 (meilleur
temps en grand tourisme) .

Série spéciale, jusqu'à 1000 cmc : 1.
Galletier, 15, Renault 4.04.9. De 1000
à 1300 cmc : 1. Dira, 8, Peugeot, 4.02.6
(meilleur temps en série spéciale) .

Sport, jusqu'à 1000 cmc : 1. Faidher-
be, 7 Panhard, 4.25.2. De 1000 à 1300
cmc : 1. Brifaud, MG, 4.35.3. 1600 à
2000 cmc : 1. Margairaz, 5, Triumph,
3.44.2. Plus de 2000 cmc : 1. DE MEN-
CIK, 1, FERRARI, 3.08.9 : MEILLEUR
TEMPS EN SPORT DE SÉRIE ET
MEILLEUR RÉSULTAT GÉNÉRAL,
MOYENNE : 161 KMH.

Un Genevois blessé
REIMS, 5. — AFP. — Un concurrent

du 24e rallye automobile de Genève , le
Genevois Victor Zimermann, qui pilo-
tait une voiture de tourisme, a failli
trouver la mort à Bligny, près de Reims.
Il venait d'effectuer sur le circuit de
Gueux les épreuves imposées et se diri-
geait vers Paris en compagnie de M.
Pierre Jaeger, de Genève.

A Bligny, la voiture lancée à plus de
70 kmh. se retourna, puis fit un double
tonneau. Les deux hommes ont été jetés
hors du véhicule. M. Jaeger est sorti
presque indemne de l'accident. En re-
vanche M. Zimmermann, grièvement
blessé, a été hospitalisé à Reims.

On sait que les concurrents, sont pas-
sés la nuit dernière par le canton . de
Neuehâtel , la Vue-des-Alpes et le Jura.
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' Places assises . Fr. 2.—

Samedi 6 novembre, à 20 h. 30 Location: Mme Maréchal, tabacs, av, Léopold-Robert 59, jusqu'à samedi soir, à17 h, — Tél. 2.15.74 Places debout . » i —

MARCHE

Onze marcheurs étrangers, dont trois
Suisses, ont pris part hier à Lecco à l'é-
preuve internationale de marche de 100
kilomètres. Il faisait froid et il y avait
du brouillard quand les concurrents ont
pris le départ à 4 heures du matin. Le
Genevois René Charrière a tenu la tête
pendant 35 kilomètres. Puis Ljunggren
a pris le commandement en compagnie
de Ake Soderlund , Vie Stone et Mazza.A
Monza, à 41 km. de l'arrivée, Ljunggren
était premier, suivi par Soderlun d et
Stone. Charrière avait perdu du terrain ,
de même que Zuberbuhler. Ljunggren a
ensuite augmenté son avance et Stone
a dépassé Mazza. A 28 km. de l'arrivée,
Ljunggren avait 5 minutes d'avance sur
Soderlund et 12 minutes sur Stone. A
10 kilomètres de l'arrivée, Stone a dé-
passé Soderlund qui a nettement rétro-
gradé.

Classement: 1. Ljunggren, Suède, les
100 km. en 10 h. 31*21", moyenne 9 km.
478 ; 2. V. Stone, Grande-Bretagne, 10
heures 37'20" ; 3. Antonio Resta, Italie,
10 h. 46'23" ; 4. N. Guilmont, Grande-
Bretagne, 10 h. 50'55" ; 5. Lesage, Fran-
ce, 10 h. 54*15" ; 6. Hubert, France, 10
heures 54'20" ; 7. Baldassari , Italie, 11
heures 2*3" ; 8. Ake Soderlund, Suède, 11
heures 3'3". Walter Bichsel , Suisse, s'est
classé 15e en 11 h. 23'54" et Karl Zuber-
buhler , Suisse, 20e, en 11 h. 43'35". René
Charrière a abandonné.

La marche internationale
de Lecco

FOOTBALL
Le football en Grande-Bretagne

A Londres, Tottenham Hotspur a
battu Rotwelss E&sen (leader au clas-
sement de l'Allemagne de l'Ouest) par
4 à 2 ( 1-1). A Glascow : l'Ecosse et
l'Irlande du Nord ont fait match nul
2-2.

BOXE

La nuit dernière , à Richmond, Ca-
lifornie, le champion du monde des
poids moyens Cari « Bobo » Oison qui
mettra son titre en jeu le 15 décembre
contre Jœy Glardello, a battu Garth
Panter par arrêt de l'arbitre au 8me
round. C'est Jœ Louis, l'ancien cham-
pion du monde des poids lourds direc-
teur du combat qui a arrêté le match
au Sme round, Panter étant blessé à
l'arcade sourcil-ère droite.

Nette victoire de Cari «Bobo» Oison



A VENDRE en parfait
état , berceau avec mate-
las , fr. 75.-. — S'adresser
Fleurs 18, rea-de-chaus-
sée.

¦ 

Seuls vos désire comptent pour nous ... 
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. Ce n'est pas nous, mais notre clientèle qui détermine le genre de complets et de manteaux
à créer dans nos ateliers. Chacun de nos gérants choisit à son gré tissus, dessins, couleurs,

coupes et tailles qu 'il veut tenir en magasin , selon son exp érience de
la clientèle , des désirs et des goûts de celle-ci. Nous sommes tous là

pour vous servir et pour accomplir vos souhaits. Vos désirs sont pour nous des ordres.

Vêtement Frey, vêtement parfait

Toujours bien conseillé...
Une marchandise de qualité...
Un service prompt et soigné....
Une livraison rapide à domicile... n G 7 G fl
en composant le No de téléphone z

WERDON
Place des Victoires Léopold-Robert 5

TECHNICUM NEUCHATELOIS
DIVISION DU LOCLE

Mise au concours
Par suite de démission honorable, un poste
de

Maître de pratique
à

l'Ecole d'horlogerie
est à repourvoir.

La préférence sera donnée à un horloger
complet ayant quelques années de pratique.
Ce maitre sera chargé de l'enseignement
pratique de l'horlogerie, en particulier de
l'enseignement du réglage et de l'échappe-
ment.
Entrée en fonctions : à convenir.
Les offres sont à adresser avec pièces à
l'appui, jusqu'au samedi 20 novembre 1954,
à M. Louis Huguenin, Directeur général du
Technicum Neuchàtelois, Division du Locle,
qui enverra le cahier des charges aux inté-
ressés et leur fournira tous renseignements
utiles.

LA COMMISSION.

Le Locle, le 28 octobre 1954.

A vendre superbe

accordéon
chromatique « Super Ren-
cos, avec registres. 120
basses. — Téléphoner au
No (039) 419 08.

A VENDRE

Manteau
de fourrure
en zorinos. Magnifique oc-
casion. Prix intéressant.
— S'adresser Progrès 141,
au 3e étage, à gauche.

ON OFFRE

A LOUER
A BEVAIX
appartement de deux
chambres, véranda , et
dépendances, fr. 55.-
par mois,
et à venidre à BEVAIX
deux

Terrains
à bâtir, arborisés , de
1000 à 1500 m2. — S'a-
dresser à F. COLOMB,
Bevaix, tél. 6 62 59.

i )

A vendre
lit à 2 places , coiffeuse
avec glace , table de nuit.
Le tout en bon état. —
S'adresser chez Fritz Bal-
mer, Parc 155.

Fabriques Movado
offrent emploi stable à

Faiseur d'étampes
ou

mécanicien - calibriste
ayant plusieurs années de pratique dans la

confection de rectificateurs, étampes
et outillage d'horlogerie.

Directeur (C8)
est cherché (e) par le chœur
paroissial de Villeret.
Offres au Conseil de paroisse
Téléphone (039) 4.18.14.

Plpeoses
bracelets cuir

sont demandées tout de suite.
S'ad. au bureau de L'Impartial.

2129H

Car OMO est maintenant doublement actif!
Votre désir se réalise : davan tage de loisirs !
Le nouvel OMO travaille pendant la nuit inten-
sivement: il dissout les impuretés encore plus
vite et mieux. Le matin , quand vous commencez
à laver , la plus grande partie de la saleté a déjà
disparu. En vérité, OMO raccourcit la lessive
de la moitié!

AnréablemEnl parfumé! Travail plus agréable ! JjJ| l̂ &
Une innova t ion : O M O  est le seul produi t  à f^ ^°^KB
tremper  qui  ré pand un parfum agréable et ra- I Cî JLf/'S =¦
fra î ch i s s an t .  Pare i l le  atmosphère vous met de j  ̂ ^^W
bonne humeur. . .  stimule votre ardeur au travail ! JI||||jfe3SÙÉW

Excellent dans chaque machine  à laver K ^SJUjH
pour dégrossir le linge **̂ ^^(§jp

CHEF
DOREUR

SUR CADRANS

connaissant la partie com-
plète, cherche place. —
Ecrire s o u s  c h i f f r e
F. p. 31303, au bureau de
L'Impartial.

Intel
de finissages petites pièces
ancre, ainsi que

Régleuse
pour réglages plats, con-
naissant la mise en mar-
che, sont demandés tout
de suite pour travail en
fabrique ou éventuelle-
ment à diomicile. — Ecrire
sous chiffre M. A. 21517,
au bureau de L'Impartial.

A VENDRE 1 manteau
d'homme, taille moyenne,
fr . 20.- ; robes, jupes , pul-
lovers, tailles 40 et 42 . bas
prix . — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 21362

Remonteuse de
finissages

cherche travail à domicile.

Ecrire sous chiffre
T. V. 21366, au bureau de
L'Impartial.

On demande

JEUNE HOMME
pour travailler sur bois.

S'adresser à fabrique de
caisses d'emballages
Henri MONNIER, Rue
du Nord 68.

VW
A vendre tout de suite,

en parfait état :

1 VW luxe 1950
1 VW luxe 1951

Téléphone 4 61 87-84

II  ¦ ¦

Les
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de la

GRANDE MAISON
SONT BON MARCHE

Tapis de milieu
Bouclé poil de vache CE

160 x 230 90.— et Ou.-

Bouclé, dessins style moderne QC
190 x 290 120— et OU.-

Axminster pure laine 1C n
190 x 280 195.— et I0U.-

Tournay pure laine O Ai fl
190 x 290 ûftU.-

Moquette, très belle qualité QflE
230 x 300 uyO.-

Tours de lit
Moquette coton, dessus Berbère , QC

les 3 pièces OU.'

Moquette bouclé laine, teintes
unies nn

les 3 pièces 5J U,"¦

Moquette laine axminster 1A 9
les 3 pièces 189.— et J_ f__ l _ ~

Moquette genre Berbère IDRles 3 pièces Io U, "

Rue Léopold-Robert 33 ¦ Chaux-de-Foni"

Atelier conventionnel de polissage sur Itf
tes entreprendrait encore

tournages
au burin-diamant, de même que tous f'
vaux de terminages.
Offres sous chiffre P 18155 D, à PublI*
Delémont.

ENGAGEONS
jeunes ouvrières habiles pour travaux dé-
licats.
Ecrire sous chiffre D. P. 21230, au bureau
de L'Impartial.

CUISINIÈRE A GAZ
émaillée , 3 feux , 1 four . '
parfait état , à vendre. '
S'adresser au bureau '
L'Impartial. 2"'



les mystères de Florence
FEUILLETON DE < L'IMPARTIAL > 52

par Edmond Romazières

Il avait quelques minutes devant lui. Il ré-
trograda , descendit dans la cour, revint à Mi-
chel , qui dormait encore. De nouveau l'écuelle fut
Idée sur la tête. Des claques retentissantes sur
!es jo ues lui donneraient au réveil une agréable
sensation de brûlure. Il fit un mouvement :

— Allons ! Debout ! cria Vincent. On nous
"taque ! Il s'agit de sauver nos peaux !

Mais le jeune homme retombait dans son
KBBmeil.

— Un peu de patience, conclut Crapotte.
Il fallait observer et ne plus retourner sur le

toit . Les bandits arriveraient par un autre côté,
"i se dissimulant, en se défiant des coups qui
Pouvaient partir d'en haut.

U ouvrit ' contrevent, pour observer... Juste
'a largeur <fun pouce !... Il attendit une ving-
tolne de minutes. Les « malvlventl » ne se pres-
sent plus. Ils avaient dû tenir conseil dans
,es fourrés. N'étaient-ils pas sûrs du résultat
final ?

Tout à coup, il perçut un léger craquement,

puis un frôlement. Les hommes revenaient. Il
devina qu'ils se coulaient le long de la façade.
Us se courbaient, d'Instinct, sans crainte, pour-
tant, parce que les- fenêtres étaient voilées. Une
ombre arriva devant l'étroite bande visible. La
main de Crapotte se leva. Le chien retomba.
L'homme s'effondra, frappé en plein crâne.

Crapotte entendit une débandade. Le contre-
vent était de nouveau assujetti. Il se hâta vers
le milieu de l'infecte pièce, releva son ami qui
bougeait péniblement. Il le prit par les épaules,
redressa son buste, lui lança encore de l'eau dans
la figure.

— SI au moins j'avais de l'ammoniaque 1...
H tressaillit de joie. Michel faisait un mouve-

ment plus net , ouvrit les yeux.
— On nous attaque ! Entends-tu ? On nous at-

taque !
Michel semblait reprendre quelque cons-

cience.
— Peux-tu te tenir debout ?...
Il le saisit à bras-le-corps, le mit debout. Le

jeun e homme chancelait. Sans le soutien de Vin-
cent, il fût tombé.

— Viens dans la cour. Il te faut de l'air.
Il eut la surprise de trouver un beau clair de

lune. La bande de nuages était passée. L'atmos-
phère avait fraîchi. Michel respirait longuement ,
comme si la nuit lui faisait du bien.

— Ecoute-moi , dit le détective plus douce-
ment . On t'a endormi . Il y avait du narcotique
dans le vin.

— Oui... du narcotique... bredouilla Michel.
— Eveille-toi. Va mettre ta tête sous la pom-

pe, mais réveille-toi ! Il faut nous battre. Us sont
une dizaine !

Il le laissa, alla écouter. Il n'entendait rien.
Mais il savait que l'ennemi préparait le coup
décisif.

— Après tout ; c'est le toit qui est le plus sûr.
Nous les verrons arriver, pensa-tol.

Il y grimpa, inspecta les environs. Le bols était
d'un noir d'encre. Sur la mauvaise route, per-
sonne. Il ne put avancer la tête et voir si l'hom-
me abattu était toujours là... Oui, celui-là était
certainement mort...

Il redescendit, Michel avait la tète sous l'eau.
— Alors ? Ça va mieux ?
— Oui... Mieux... J'ai tellement mal au crâne.
— Ça ne m'étonne pas... Viens. Je te conduits.

Il faut prendre tes armes.
Michel marchait en titubant.
— Nous allons monter sur la toiture. Il faudra

faire attention de ne pas rouler en bas. Mais je
suis tranquille. La nuit est trop fraîche pour que
tu te rendormes.

Dix minutes plus tard, ils étaient couchés et,
du dehors, invisibles.

Il fallut patienter une heure. Crapotte s'en ré-
jouit , parce que, peu à peu , son ami reprenait sa
vitalité.

Au bout de ce temps ils virent des ombres pa-
raître entre les arbres, un peu plus loin. Elles

portaient un assez jeune tronc, qui enfoncerait
le contrevent. Puis elles se rueraient.

— Voilà ce qu'il faut empêcher.
— Tu vas choisir tes hommes parmi ceux de

droite. Moi ceux de gauche. Il s'agit de ne pas
tirer sur les mêmes. Avec le canon appuyé, tu
peux viser à coup sûr. Mais ne tire pas trop
tôt.

— Tu me pousseras du coude.
— Entendu.
Les bandits arrivaient. Devant la façade, Us

firent un pas à droite avec le bélier , et reculèrent
d'un pas pour prendre l'élan nécessaire.

— Vas-y.
Ce fut un feu roulant. Trois hommes mordirent

la poussière. Les autres rispostèrent, mais ju-
geant l'affaire mal engagée ils abandonnèrent
leur arbre et détalèrent. Deux filaient par la
droite , les autres par la gauche.

— Viens. Ne les laissons pas échapper. Il m'en
faut un vivant.

Il regarda avant de descendre. Ceux de droite
lui parurent courir avec moins de célérité.

— Ce sont ceux de Florence, conclut-il. Les
autres sont les paysans. Michel suivit. Il avait
retrouvé toute sa force.

Ensemble ils se lancèrent sur les traces des
deux hommes. Ceux-ci disparaissaient au tour-
nant de là route. Us enfilaient le petit chemin
qui conduisait au gouffre et au téléphérique.

— Us vont être acculés ! Nous les tenons !
(A suivre.)
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32 STANDS SALLE DE SPECTACLES - SAINT-IMIER Sefflaine . . . de l6 22 h.
j Du 6 au 14 novembre 1954 Samedi et dimanche de 142_ h.

ENTRÉE LIBRE
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Balatum - liège - caoutchouc
plaques A. T.

RAYON DE TAPIS
Beau choix da

Milieux - descentes - tours de lit
- PRIX AVANTAGEUX —

L _ J. BIRARDin
Premier-Mars 5 Tél. 2.21.89 j

1 A VENDRE
50,000 mètres carrés de terrain à bâtir à
Pr. 12.— le mètre carré pour

¦lestai
s ou

lii! familiales
aux Eplatures côté sud, à Là Chaux-de-
Fonds.
Faire offres écrites sous chiffre C. N. 21336
au bureau de L'Impartial.

EXPOSITION
i— -< Ml

L- Th. BOSSHARD
du 6 au 28 novembre 1954 .

à la GALERIE EUROPA
Place de la Gare, B I E N N E

&QT ouvert tous les jours ~ ĵg

Pour vos

robes
costumes

manteaux
voyez notre choix,

nos prix avantageux,
nos belles qualités

ir C.V09&
1er étage >¦'¦¦ ¦ ——¦—

AU COMPTOIR DES TISSUS

Face à l'Hôtel Communal.

Attention ! - Attention !
La Charcuterie Berger d'Yverdon vous offre
chaque mercredi et samedi, sur la Place du
Marché de La Chaux-de-Fonds :
Beau rôti de porc dep. Fr. 3.45 le Vi kg.
Saucisse à rôtir Fr. 3.95 le .2 kg.
ainsi que beaux fumés.
Goûtez notre spécialité de saucisses aux
choux.

. NEUCHATEL 
^

Au Restaurant C T IJ Ë I B C C

M. H. JOST Tél. (038) 5 10 83 ,.,,
Vous apprécierez ses

EXCELLENTS MENUS
et ses

spécialités de saison

Employé (e)
connaissant à fond
la fabrication, capable
de suivre les commandes des
clients et des fournisseurs ,
EST DEMANDÉ (E)
pour tout de suite ou date
à convenir.

Faire offres sous chiffre D. R. 21425,
au bureau de L'Impartial.

A VENDRE A LA CORBATIERE
pour cause de départ, à trois minutes de
la gare, au bord de la route cantonale,

il propriété
avec épicerie

3 appartement très ensoleillés de 2, 3 et 4
chambres, cuisine et toutes dépendances,
avec annexe pouvant convenir pour garage
ou garde de petit bétail. Beaux dégage-
ments et jardins.
Pour tous renseignements, s'adresser à Hoi-
rie Vuille, La Corbatière 185, près de La
Chaux-de-Fonds.

Pour cause de départ, à vendre à Chézard
(Val-de-Ruz .

maison familiale
moderne, 4 pièces, tout confort , mazout,
garage, belle vue, grand jardin. Tél. (038)
7 19 46.

Appartement
à louer pour le 30 avril 1955 dans petite
maison d'ordre, 3 pièces, confort , chauf-
fage au mazout, éventuellement avec gara-
ge. — Offres sous chiffre T. L. 21226, au
bureau de L'Impartial.

1

ON DEMANDE

Jeune homme
de 20 à 30 ans, ayant casier
judiciaire néant , comme auxi-
liaire, pour manifestations
sportives et soirées.
S'adresser à SÉCURITÉ , entre
19 et 20 heures.

METALLIQUE S. A.
20, rue de l'Hôpital
BIENNE
cherche

techniciens mécaniciens
pour son bureau technique et ses ateliers
de mécanique.
Offres manuscrites avec curriculum vitae,
références, photo et prétentions/

ATELIER DE FABRICATION A ZURICH
cherche

JOAILLIER
qualifié , avec expérience en montre-bijoux.
Place stable. — Offres détaillées, avec réfé-
rences, sous chiffre OFA 3021 Z, à Orell
Fussli-Annonces, Zurich 22.

Atelier de polissage
d'aiguilles

à remettre. Urgent. — Offres sous chiffre
A. G. 21222, au bureau de L'Impartial. .

CUISINIER
libre, habitant La Chaux-de-Fonds, cher-

• che remplacements ou extras. — Ecrire
sous chiffre M. H. 21348, au bureau de
L'Impartial.

LE PORTE-ECHAPPEMENT
UNIVERSEL S. A.
Département galvanoplastique - ;

cherche

jeune fille
pour petits travaux non horlogers.

S'adr. rue Jardinière 153, de 11 à 12 et
de 17 à 18 h.

A VENDRE dans le Vignoble neuchàtelois

villa locative
de 3 logements. Tout confort. Disponible
tout de suite. — Faire offres sous chiffre
P. 6372 N., à Publicitas, Neuehâtel.'L'IMPAR TIAL » est lu partout et par tous



Binacrine ravive la teinte de vos cheveux
Après chaque Javaçe arec Binacrine, quel plaisir de constater //l_l_ "'¦̂ &ÉÈÊÈ Ŵ^ : - _. -**_
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UD nouveau charme, une vie nouvelle ! ^|̂ l̂lP§ P«̂  I tSfT \ __

p ùuêre Ff . —». 50 «•£..;_¦ Fr. 7.55 liquide Fr. 2.70 fi Fr. — ,<?o 
^^^^ 

>  ̂ ca

Arec des chèques-images Silva si recherchés f  ^^_*̂

Hâ  ̂ SHAMPOOING BINACRINE/@\nTDIDB e . .../ a^. 1 u_u-i-i-j - 
^^ -f ùiip erbriu

wt̂ !3 
Pour une huile

/llre^ f̂c^ de qualité
¦ df NÉéÎ . à un prix

XlSdhli ̂L -JfcP̂
1" avan*a9eux

BHH COOPÉRATIVES REVIS
< * Plp Lfl CHAUK DE - FONDS

————•"¦———————--—* Ristourne déduite ¦

Huile d'arachide 0 7R5Coop premier choix le litre 2.90 __¦ « / w

le demi-litre 1.50 I .4__ !

Huile d'olive o oQs
pressée à froid le litre 4.10 0_0*!7

le demi-litre 2.05 I ib^ O

Huile comestible 0 AOle litre 2.55 ___ _ *r___

Nous ne vendons qu'une qualité d'huile — la meilleure.

( 
¦

Caisse neuchâteloise
de Prêts sur gages S. A.
Les nantissements non renouvelés du No
88656 au No 89823, date du 9 mai 1954, ain-
si que tous les numéros antérieurs en souf-
france à la caisse, seront vendus par voie
d'enchères publiques le mardi 9 novembre
1954, à 14 heures, à la rue des Granges 4.

Vêtements, lingerie, tapis, rideaux, mon-
tres, bijoux , argenterie, accordéons, gramo-
phones, disques, radios, aspirateurs, vélos,
vaisselle, livres, etc.

Greffe du T" 1- • ¦"*] ,
La Chaux-de-Fonds.

' J

HERNIE
Tous ceux qui souffrent de hernie seront intéres-

sés par un procédé de contention qui ne comporte
ni ressort ni pelote. Le NEO BARRERE réalise ce
progrès. Qrâce â lui , les hernies, même volumi-
neuses, sont intégralement contenues , sans risque
d'étranglement ou d'élargissement de l'anneau. Le
NEO BARRERE agit comme une main qui , posée à
nlat sur l'orifice , immobilise sans effort et dans tous
les mouvements l'intestin dans sa cavité.

Je vous invite à venir essayer gratuitement le
NEO BARRERE sur rendez-vous.

rf D/ t ûm _« «. Bandaoiste Tél. 5.14.52
tf Z>&%A>f i *'l>> Saint-Maurice 7 - N euehâte l

CEINTURES VENTRIÈRES pour tous les cas de
ptôses, descentes, éventrations, suites d'opération

chez l'homme et chez la femme.

ïîfB$m*fâtf ôrtT_______ïi4_ \*lf__'éÇ& ' ¦*

in EU __ J î> 1

< ___illl I ' P____ 1 Sheaffer , enlrep rise mondiale
il! I ¦ L ; ! ¦ I Id plus importante fournil le sly-

SS llll II H I lo àbille, entièrement auloma-

' iH il 11 IrH'l f' .ue el de quatilé supérieure:

_9â MI_T__I I__ 1 "̂* ''on P'ononcp StMflen . _ !_!...,

JSB___ II il™ '.7:"vV.' . - --S- :- - . -V^">S 3̂^:i

Bnl'lSI I ______ Contient 5x plus

SHIll H'SS ^cr
'' ^ x p'us '°n9 'em p*

SiI lit fl _____ I cartouche ordinain

In 111 LBI'S ' c:̂ r̂____!____ï___________5̂ -
________[Il il Hl_____ ca'loucho Shealloi

T_fl fil Ml IHIBB ^e ifv'0 * ^:"e Srteal lc. 1 esl donc J«

i B__ ' l_l_H IH'lBS beaucoup te plus avanlageui .

j ffl B11 BfliH Fr. 12.50 la p ièce
____9l__l__i lUlllH Cartouche de feserve Ir, 2 .75

JPJPnlB 11 II I En venle chei

28L__al La Chaux-de-Fonds

i liiisto
N'attendez pas la dernière mi-

j nute pour l'achat de vos

| pneus à neige
¦ Passez chez

I KM -mus
j maintenant. Le stock est au com-
! plet

M Collège 5 Tél. 2 23 21

ll_i_S__________S__________5_SS_Éi.

_______<______________________________________^
v 

_____ & \j _̂r t'̂ \ few 'UQ n̂j

C' EST FAMEUX!
Léger - fin - délicieux

L'apéritif de toute heure, éprouvé
par cinq générations

_____an_Hnn!i_i_ ! j__ .ua )jmmM_________- î_ t____ 7mae__m___ ¥xr_w _̂______ *___ _̂______ m _̂__ m

SALON DES ARTS MENAGER
NUSSLÉ

Avenue Léopold-Robert 76

DEMONSTRATI O
vendredi et samedi 5 et G novembre

du fer à repasser à humidification

Plus de vêtements jaunis ou brûlés
Il repasse à sec et à la vapeur

Un seul fer à repasser - Deux usagi

(Pf NUSSLÉ
*̂^  ̂ Grenier 5-7

£9 ttt r̂ _*__¥&__ ^^^^ _̂____.

/ r̂«Sa

ÊPtTHÊLIUM 3
«f présenté par

STEMDIÏIL J
Parfumerie

D U M O N T
LA. CHAUX-DE-FONDS

12, Av. L.-Robert - Tél. 2.44.55

A LOUER jolie chambre
meublée, au soleil , tout
confort, pour le 15 novem-
bre, à demoiselle sérieuse.
— Téléphoner au 2 34 44
ou s'adresser au bureau de
L'Impartial. 21454

A LOUER pour le la &
cembre, bel appartenu
de 3 pièces. WC intenW*
dans maison d'ordre
Ecrire s o u s  c h i i ".
M. G. 21301, au bureau «
L'Impartial.



Première application à « la vie du cheveu » des récen-
tes découvertes de la micro-chimie de la peau.

LA CHIMIOTHÉRAPIE DU CUIR CHEVELU

RÉALISÉE PAR OPOTRIX PH 4
qui est le véritable traitement spécifique de la conser-
vation et de la repousse.
Pour toutes demandes de renseignements, adressez-

vous au salon de coiffure RENE JUAN
Cernil-Antoine 7 La Chaux-de-Ponds Tél. 2 32 95

SALON OU GRAND-PONT
Léopold-Robert 120 — Tél. 2 20 55

JOSEPH HAAS
maître-coiffeur
vous recommande, Messieurs, la coupe de
cheveux Hardy,

vous propose , Mesdames, les nouvelles coif-
fures mode.

CHARL ES W EHRLI
maître-coiffeur
pour dames et messieurs

Numa-Droz 149 — Tél. 2 44 62

vous propose les nouvelles coupes Dandy
et Mystère.

¦

\j é0r  sAMEDI 6 novembre . à 17 h. (J fi ffl T Jl

I

Z0T a(j QIN éMA ijIjAljA

C I N E D O C  présente un magnifique documentaire :
EN COULEURS

La (onnuêie de L'EVEREST
COMMENTE EN FRANÇAIS

L'unique film original de l'expédition, anglaise
victorieuse dépeint avec un réalisme poignant
la lutte presque surhumaine pour la conquête
du plus haut s o m m e t  du  m o n d e , avec

; j HUNT - HILLARY et le sherpa TENSING

K a Location ouverte au Cinéma SCALA — Téléphone 2 22 01
' -"" PRIX DES PLACES : parterres Fr. 1.50 ; galeries Pr. 2 —

>¦ ' —' "" " .

Machines à régler Luthy
Robert von Aesch
précédemment Rue du Locle 24

a transféré ses locaux

SERRE 83
Se recommande pour ventes et réparations d'outillages
pour régleuses.

Téléphone (039) 2 71 06
fort* .

Â

_

Incroyable, mais vrai!!!
48 photos, différentes poses y QA
pour le prix de Fr. ¦ iwU

Telle est la nouveauté de

Qfllu llez - ÇK&cf r
Photographe professionnel
possesseur de l'unique appareil de série du canton

Voyez notre vitrine, passage-sous-voies gare CFF

Studio et atelier , Parc 10 - Jardinière 11
Tél. 2 20 59

Jeudi après-midi fermé
)

Nous demandons pour nos rayons tissus de laine, soieries, tissus de
coton et articles de blanc une

directrice ou directeur de la vente
très capable

Nous exigeons : grande expérience de l'achat et de la vente , caractère
exemplaire, français et allemand.

Nous offrons : bonne rémunération, situation de confiance, intéres-
sante et variée.

Nous demandons également pour entrer au plus vite un

chef du rayon chargé des achats
parlant français et allemand pour notre

rayon des rideaux
Nous ne pourrons accepter pour ce poste seulement un candidat bien
au courant de la branche, à même de fournir la preuve d'avoir tra-
vaillé avec succès dans commerce de détail.
Nous tenons à quelqu 'un sachant discuter avec tact avec la clientèle
et le personnel.
Place stable bien rétribuée si convient.
Adresser offres écrites à la main avec curriculum vitae, indication sans
lacune de toute son activité professionnelle, certificats et prétentions
ae salaire à

COMPTOIR DES TISSUS S.A.
Marktgasse 11 — BERNE

L

Travailleurs, Sportifs, Rhumatisants !

a 

Plus de refroidissement grâce aux

CEINTURES
«Termarin»

«Termo-Seta»

Source de chaleur puissante, indispensable à tous

I J p El '̂WW ^ o _rfTr _i___n"Tr _k^l ^T Ziircher-Kormann

n jJLlwâjLUfoj_____JL_L ____________________________ succ-

Numa-Droz 92 Tél. 2 43 10

B_______ BW__I_________ I1__ U__A_LL'_L_II( !__ tiOL} ' . 'A ' ~7V*̂ CK________________ W_____WS______W _̂ W_
~ " *

Pour IR chonie garnie i|k
." * .* ' .* ' .** ,' I I I S • !_ • "_ErZW_2_£_ r9UUn bon bouilli ssesall

.̂ •y.' .vy;' Un morceau de fumé K|| m
£\v; _¦; .;• Un saucisson ler choix K|

Et nos spécialités: S 1
"&£¦&.*. Petites saucisses BELL M ffl

__ut ^̂ ^

l# •ST^
JO d\_n _B 9___

fqvitablemenf littnnbt

FORMID...
ces draps que vous offre Textile-Union

Prix et qualité du tonnerre
DRAP MOLLETON à prix réclame 160x240
écru avec bordure

12.90 __
tout blanc

15.40 net
tout blanc avec bordure jacquard 17.90 net
beau grand LINGE EPONGE ler choix 2.95
LAVETTE assortie 0.45
LINGES DE CUISINE, à mains, TABLIERS
de cuisine, etc, en mi-fil ler choix et tout
cela également aux prix réclame.

AUX 1HWALIDES
Mme E. SCHELLING CRET 10

Votre visite ne vous engage à rien
et nous fait un vrai plaisir

i «M MBADIO-DEPANNAGE
L_^̂ b̂ llliRocher 2 TéL 2 " 82
l^̂ /̂^̂ ^Touies vos réparations

Kglp™ de HÂDIOS
H____ _Q______ Service prompt et soigné

A. FANTONI

Faites une cure avec le nouveau produit

antirhumatismal
à base d'extraits de plantes

Gouttes MAFSILEIN
Ce produit a fai t  ses preuves . En vente dans
les pharmacies et drogueries. OCIM 14930

¦i I« I i _______ i, 1..

Fiancés, amateurs de meubles |
pour des meubles de qualité,
pour des prix jamais égalés,
adressez-vous aux hommes du métier

MEUBLES METROPOLE
SERMET & HURNI

Chambres à coucher noyer
depuis Pr. 1050.—

Salles à manger noyer depuis Pr. 690.—
Buffets de service modernes, vingt

modèles différents.
Meubles combinés, grands modèles

depuis Pr. 390.—
Bureaux d'appartements, noyer

depuis Pr. 225.—
Entourages de divans avec coffre

depuis Pr. 145.—
Tous genres de petits meubles,

bibliothèques
Divans-lits, matelas à ressorts,

garantis Pr. 190.—
Lits doubles, complets,

garantis depuis Pr. 290.—
Le beau divan DORMA, formant lit

à deux places, très confortable,
avec tissu, depuis Fr. 550.—

Salon trois pièces, divan avec coffre
depuis Pr. 510 —

Tables de cuisine et tabourets
dessus lino.

Renovit ou Formica toutes teintes.
Tours de lits et tapis en tous genres, à
des prix très avantageux.

Couvre-lits, couvertures pure laine.

On réserve pour les fêtes
Belles facilités de paiement

Avant tout achat, visitez notre grande ex-
position. Vous serez convaincus en voyant
nos prix. Votre grand avantage est d'ache-
ter directement sans aucun intermédiaire
aux

MEUBLES METROPOLE
Av. Léopold-Robert 100

Tél. 2 43 65 et 2 54 58

JUVENTUTI

LAVET TE

Adressez-
vous aux

MAGASINS

(voir vitrine)

r A
C'est décidé !
nous nous fiançons di-
manche et nous allons
demain choisir nos

alliances
à la BIJOUTERIE

RICHA RD
Av. Léopold-Robert 6.
Nous savons qu'elle a
toutes les grandeurs en
stock et qu'elles sont
sans soudure.

v J

HQtel-Resiaurant
des 2 Colombes

Anciennement Ochsenbein

COLOMBIER
i Sa bonne cuisine
j Ses vhi5 de choix
| Truites au vivier
i Spécialité de gibier
! Tél. (038) 6.36.10.

Se recommande,
j René KOHLER.

Droit comme on I
vous vous tiendrez avec
nos petits redresseurs for-
çant la position sans gê-
ner. Depuis Fr. 15.50,
suivant l'âge. — _» Envoi
à choix. Rt. MICHEL,
Mercerie 3. LAUSANNE.

AV[S
LA CLINIQUE DES BAS,
rue de la Serre 37, Mme B.
JACOT, a le regret d'in-
fiormer sa fidèle clientèle,
qu'elle cesse toute activité
dès le 6 novembre 1954.

Elle remercie pour la
confiance témoignée, et
avise que les bas et linge-
rie peuvent être retirés
jusqu'au 6 novembre, au
Magasin rue de la Serre
37, et jusqu 'à fin novem-
bre, Numa-Droz 195.

! Mme B. Jacot.

I On cherche
encore quelques

j t)enêionnotreê
j  à fr , 4.- par jour . — S'a-
« dresser au b u r e a u  de

L'Impartial. 21302



Trains
électriques

Réparations de t r a i n s
électriques et appareils
électriques tous genres.
S'adr. à M. J.-C. Ducom-
mun. rue du Parc 170.

ECHANGE d'un manteau
de pluie homme au Ter-
minus, jeudi 28 octobre.
— Prière de s'adresser au
Restaurant Terminius.

Un ensemble parfait
et avantageux : ^âj^
Pullover droit décolleté en m ^Sf H
beau lainage gris, ciel , JjS m̂JM M
bleu Swissair , vert ou rouge 1 <m '̂ $g*% Wfi

I U_
Jupe droite en tweed gris
ou brun, avec petite poche . 1
arrondie, un pli au dos et
gros grain élastique •

¦' \ « -̂v.

20.90 A. .i W:ISÊÊr %
/ - - i - î||

/ • <; > ' ¦' • !̂ ^ | J|
/.. ¦¦ y :- mm < ¦ l'iltlll

/.- '¥&..:¦: -mm- ' '' . mm - ' ._ .. «_ _ .

% _̂\\r__\r.___\\W ̂ _\W*_tr9S_ \f __̂ l̂ _W9̂ _\\\r r- WWr _____\_Ww_\

Dimanche COURSE SURPRISE
7 novembre __, . . . ,
rien 14 V, en France avec bpns 4 heuresaep. i* n. au cemeux-Péqiuignot Fr. 8.—

ram^che CHASSERAL7 novembre V»n#*«_»»_»_-r__ "___

dép. 13 h. 45 avec bons 4 heures Fr. 10.50

Foire de Morteau
Mardi
9 novembre dép. 13 h. Place diu Marche ;s novenrmre 

 ̂
05 Métropoie . 13 h_ 07

Grand-Pont Fr. 5.—

course à Lausanne
Samedi 13 HOLIDAY ON ICEDimanche 14 sensationnel spectaclenovembre 1954) sal &lace
dép. 12 h . 30 2 h. et, demie au pays du rêve!

Prix de la course Fr. 12.—

T .. " GRAND MARCHÉ aux OIGNON S
Lundi 15 _ _ EOUenovembre 3 BtlîllC
dép- 13 h- Prix de la cpurse : Fr. 10.—

Autocars BONI ga ĵ^
_̂________ «M____^̂ M___ _̂_^̂ ^̂ ^ —-

Ameublements
complets |

MEUBLES î ^̂

MUHLEMANN
ATELIER Progrès 73a. Se rend à domicile.
Magasin Numa-Droz 103 Tél. 2 10 71

. _________________________ ____________________________________________¦

Noto
Uniuersal 580

modèle 52, comme neuve,
magnifique occasion, est
â vendre. — J. L. Loepfé,
cycles et accessoires,
Manège 24, tél. 2 78 28.

Pour le

Patinage
Jolis tissus de laine unis
et écossais.
Velours coton côtelés

Pour le

SKI
Tricot ski, noir et marine
Gabardine, noire "Bil geri"
la marque renommée

Pour

Canadiennes
Lainages très chauds , à
grands carreaux et unis
Popeline coton , sanforisées ,
imprégnées

SERRE 22 (*>• vO&&r

1er étage AU COMPTOIR DES TISSUS

Face à l'Hôtel Communal

LAURE BRUNI
p e i n t r e

FRITZ

JEANNERET
sculpteur

exposent Jusqu 'au dimanche 14 novembre
du lundi au vendredi de 14 à 18 h. et de
20 à 22 h. ; les samedis et dimanches de
10 à 12 h., de 14 à, 18 h. et de 19 à 22 h.

HOTEL DE LA COURONNE
Les Brenets

Les
Polices „Rempart "

de la COOP-Vie tiennent compte des expériences et des
progrès les plus récents. A part les versements au terme du
contrat ou au décès, les polices « Rempart » donnent droit
aux prestations spéciales suivantes :

Exonération du paiement des primes en cas de maladie et d'accident
Après 6 semaines d'incapacité de travail déjà — par suite
de maladie ou d'accident —i la COOP-Vie prend à sa charge
les primes de la police « Rempart ». Autrement dit elle con-
tinue elle-même le plan d'assurance à la place de l'assuré
jusqu'à ce qu'il soit rétabli, au besoin jusqu'à l'échéance.

Payement extraordinaire en cas d'invalidité par suite de poliomyélite
En cas d'invalidité totale et permanente par suite de para-
lysie infantile, la COOP-Vie verse à l'invalide la somme assu-
rée, au maximum fr. 20,000.—.

Allocations de naissance
La police « Rempart » comprend une assurance-maternité
qui, à chaque naissance, verse une allocation à la mère,
qu'elle-même ou le père soit assuré.

Payement double en cas de décès par accident
Si la personne assurée meurt dans les 365 Jours suivant un
accident, la somme assurée est versée à double.

Protection totale grâce à de nouvelles conditions progressistes
Les exclusions sont réduites à un minimum.

La COOP-Vie reconnaît expressément le travail de la ména-
gère dans sa propre famille) comme profession ou comme
activité rétribuée si la ménagère est assurée dans le
cadre d'une police « Rempart » contre l'incapacité de tra-
vail par suite de maladie ou d'accident.

Les conditions d'assurance donnent à la mère du nouveau-
né un droit absolu à l'allocation de naissance, qui ne peut
être ni cédé, ni mis en gage.

La COOP-Vie renonce à percevoir des frais de police.

ri*- - -̂ rrii _ -— -
l .ma .»» w"1 

« Une telle police « Rempart » doit coûter gros », objecterez-
vous peut-être. « L'assurance la meilleure marché n'est sûre-
ment pas la meilleure » serions-nous tentés de répondre.
A cet égard, nous savions du reste d'emblée que la police
« Rempart » ne pourrait remplir parfaitement sa mission au
service de la famille que si elle était à la portée de toutes
les bourses. Protection totale à primes modiques — telle
fut la tâche que la COOP-Vie se donna.

(Extrait de la brochure «Au service de la famille»).

JL fooj.
w\ SOCIÉTÉ COOPÉRATIVE D'ASSURANCE SUR LA VIE

¦BM-_-____H_-_M__-__- Coupon M__nBS__SB_B__HMB

Veuillez nous envoyer le cou- Nom :
pon ci-contre ou vous adres- i Adresse
ser par téléphone à notre exacte :
service de conseils :

COOP-VIE k Je vous prie de m'adresser gratuitement et sans en-
Aeschenvorstadt 67, Bâle. gageaient votre brochure « Au service de la famille ».
Tél. (061) 22 17 66. ¦_____________________________________________________¦



'ACHETER CHEZ

Leitenberg
signifie

économie et satisfaction
.Visitez la belle exposition
lie meubles sur 4 étages.
Chambres à coucher der-
niers modèles noyer bom-
bé, noyer avec gouges pro-
tades, n o y e r  pyramide,
frêne d'olivier , avec ar-
moire à 4 portes depuis
ir. 1350.-.
B u f f e t s  de services et
meubles combinés, 15 mo-
Jêles différents, t o u t e s
grandeurs, depuis fr . 420.-
i. 1350.-, tables à rallon-
les, fr . 150.-, table à ral-
ta.es pied s o c l e  avec
banc d'angle assorti .
Plusieurs beaux salons de
tous styles , modernes, avec
tissus pure laine, à choix,
depuis fr . 650.-.
Série de beaux meubles
modernes, s t y l e  suédois,
meubles de couche vesti-
bule , entourages de cou-
ches.
lits doubles avec entoura-
is, canapé-divan formant
frand lit , avec fauteuils
«sortis, fr. 990.- le tout.

A. LEITENBERG
Ebénisterie-Tapisserie

Grenier 14 Tél. 2 30 47

A VENDRE

JEEP
AVEC REMORQUE
usagée, mais en bon état
Prix intéressant. — S'adr
à Publicitas, St-Imier .
Jeune homme cherche

PENSION
dans bonne famille. Dî-
ners et soupers. (Quar-
tier Bel-Air.) — O f f r e s
avec prix , sous chiffre
C. N. 21316. au bureau de
L'Impartial. 
A LOUER tout de suite
dans maison d'ordre sous
sol de 2 pièces et cuisine.
S'adr . chez M. A. Stettler,
Nord 65. 
A LOUER jolie chambre
meublée chauffée à de-
moiselle sérieuse. — S'adr.
Mme Parel, Ronde 19.
A VENDRE fourneau en
catelles. — S'adresser à
Boucherie Walter Jaeggi ,
Numa-Droz 107.

/'-<*, /*__ > j m  ' ET.
"1 Fr. 2.50, 2.30, 2.-, 1.80

illirSOli DU PEUPLE(Ualhshaus) ^eutschschwâzer-Jibend BÔsasi.,**» tKmt m im M.
folilSlafl den 6. HOliemÙer 195 _ gegeben vom Mânnerchor Sângerbund , seiner Jodler- und Theatergruppe La Chaux-de-Fonds loZttonf '' 21_XHn to Halir.om^ oîk.haus.
" ' Unter gefl. Mitwiikung: vom Jodel-Duett Gritli und Waller Herren, Bern und der Landlerkapelle Wichtig- Die werten Konzertbesucher sind

hdelweiss, Burgdorf. Bestens bekannt von radio Bern. Zum erstenmal in La Chaux-de-Fonds B ' gebeten von diesem Vorverkauf
Kassa : 19.00 Uhr reichlich Gebrauch zumachen.
Anfang: 20.00 Uhr ^ach dem K°nzert : Gemiltliche Unterhaltung und Tanz mid der Landlerkapelle Edelweiss Important: Notre cher public est prié, de bien

Zu zahlreichem Besuche ladet freundlichst ein der Mânnerchor Sângerbund vouloir profite r de cette location.
. —^__________________

AN CIEN STAND _, m 
Samedi 

_ 
«|"¦ 

 ̂  ̂
_ dés 23 heures

UpMT
7
c7pnp Soirée théâtrale ^ùanéa

itN I tuUr.U.r . Centrée libreD conduite par l'orchestra

•
Mme Vve R. Juvet-Boillat

avise son honorable clientèle et le public
en général, qu'elle a remis son commerce
de meubles à Monsieur G. DUBOIS, son
fidèle employé depuis de nombreuses an-
nées. Elle profite de cette occasion pour
remercier de la confiance qui lui a été té-
moignée.

: *

Je me réfère à l'avis ci-dessus et me
recommande à la clientèle de Madame Vve
JUVET-BOILLAT, à mes amis et connais-
sances et au public en général.

Par un grand choix, un service avenant
et des prix avantageux j'espère mériter la
confiance que je sollicite.

G. DUBOIS
Collège 22 Téléphone 2 26 16

Une naiicate.se :
Poulet s de Bresse

surchoix , plombés

Un poulet délicat
Poulets de Houdan

blancs et tendres

Une volaille
avantageuse :

Nets de grain
de 1 kg.
à Fr. 7.- le kg.

CHEZ

SYGAX
\% 2 21 17 66 Ld-Robert

V em i l e
RÉPARA TIONS

tM  

O N T R E S
P E N D U L E S
R É V E I L S
P E N D U L E S
ÉLECTRIQUES

*¦ VUILLEUMIER
83. JARDINIÈRE

Tél. 2.75.46

TOUS les samedis M O R T E A U
Dimanche La Vue-des-Alpes, Saint-Biaise,
7 novembre Lignières, Lamboing,
Dép 13 h. 30 LES GOEGES DE DOUANNE
Prix tout Le Landeron , Cerlier , Finster-
compris hennen Cfirrèt pour les quatre
Fr. 13.— heures). Retour par Neuehâtel.

La Chaux-du-Milieu, La Bré-
vine, le lac des Taillères, Les

Dimanche Bayards, Les Verrières, Fleurier,
7 novembre LE VAL-DE-TRAVERS
Dép. 14 h. ia vue-des-Alpes. Prix avec de

bons quatre heures Fr. 12.—

Sl,e FOIRE DE MORTEAU
Dép. 13 h. 30 Prix de la course Fr. 5.—

course à Lausanne
Mercredi 10 HOLIDAY M ICE
Samedi 13 son sensationnel spectacle
Dimanche 14 1954, sur glace
"ovor !?l?ro,„ 2 heures et demie au pays du rêve !
Dep. 1*2 n. JU, __ , ¦ , c ___v Prix de la course Fr. 12.—

Billets de spectacle à disposition
Réservez vos places au plus vite s.v p.

Tous les samedis et dimanches :

service de La vue-des-Alpes

. *^B______É____E__________l^_____________l ' '

GARA GE
à louer, e a u , électricité,
quartier Arsenal. — Offres
sous chiffre J. Z. 21417, au
bureau de L'Impartial;

Fourneaux
A vendre fourneau inex-
tinguible émaillé brun
pour logement ou grande
salle, capacité 300 m3.
1 fourneau catelles, quatre
rangs, le tout en parfait
état , prix avantageux. —
S'adr. M. Ding, Puits 13.
Tél. 2 83 42.

fA 

FOURNEAUX
gM aJYJ 1 tous genres /

fegFfIJJ jJJ'l considérable /

Catelles, deux rangs, émaillcs, depuis Fr. 172.— /
Calorifères cylindriques depuis Fr. 71.— /
Couvinoises-charbon depuis Fr. 197.— /
Couvinoises-mazout depuis Fr. 520.— /

S
0 JGTNÏ

ENSATIOMIEL! %ÏÂ
le poêle à mazout / *:/ .LS. »*•*

/ Démonstrations conti-
Sécurité absolue / "uelles au

M
S
T^°n

T ^

es 
Arts

/ Ménagers NUSSLE
Economie / av. Léopold-Robert 76
Simplicité d'utilisation / 
--. . . . . ,  / Grenier 5-7 Tél. 2 4531Ni bruit, ni odeur // La Chaux-de-Fonds
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l̂ l̂ S-  ̂ U CHAUX-DE-FONDS

 ̂ QUELLE
SATISFACTION
D'AVOIR
UN RIDEAU CHIC
FAIT PAR
LE SPÉCIALISTE . j

Tissus lumineux v ;3?7 \\
Dessins et teintes çjM , "wff
Impressions main " I m m w'i

Se déplace dans toute la région m B bsy Â

_v'| En vérité , en vérité , Je vous le dis , fr \ \
.! celui qui écoute ma parole et qui h.l

: z]  croit en Celui qui m'a envoyé a la f * î
GJSjjJ vie éternelle , il ne vient point en K_ :" j

, ¦ ': Jugement , mais il est passé de la KÎ j
:V mort _ la Vie. Jean V, verset 24. i'r ''-

Èffij Monsieur Edgar Wuilleumier ; gn;]:i Madame et Monsieur Fritz Witschi- rei
i, '-" Benguerel, à Montézillon, leurs enfants fë_J
..-¦'! et petits-enfants ; gp!¦¦;-i Monsieur Ami Bengiuerel , au Locle, ses gfed
mm enfants et petits-enfants ; ||s ¦
:, f -H Madame et Monsieur Alfred Jeanrenaud- Kg; {
Soi Benguerel, leurs enfants et petits- pfj
EraS enfants ; m \[¦• j Madame Vve Suzanne Caussignac- £:: j
I. j Benguerel, ses enfants et petit-enfant ; m.{
?-. Madame et Monsieur Armand Delapraz- R_ i

B Benguerel, leurs enfants et petite- • ta.;, ]
5 j enfants ; Sr i
6 ¦ î Monsieur Willy Howard à Neuchatel, ses fcj

... j enfants et petits-enfants ; t'. ]
p, j Monsieur Berthold Grosclarude. à Dom- b;'j
j .; -| bressrm, ses enfants et petits-enfants ; fc' ;_|
j r- j Les enfants et petits-enfants de feu Numa Bgfi
b- : \ Benguerel, - gsj
. '¦ i ainsi que les familles Wuilleumier, Hugue- f r  .
gwj nin, Sahli , parentes et alliées, ont la pro- Sk|
g M fonde douleur de faire part à leurs amis ;. ' ¦]
;.. '•.j et connaissances du départ pour la pa- ' [£;;£¦' .] trie céleste de leur très chère et inoubliable >BH
tîj  épouse, soeur, belle-soeur, tante, grande- &M
j . J tante, cousine et parente, g^

M Madame  ̂[

I Edgar UlUILLEUMIER E
née Lina BENGUEREL WS

L _ \ . |  que Dieu a reprise à Lui, jeudi, dans sa ^:;
P ¦ î 76e année, après une pénible maladie sup- E*3
}' -ï portée vaillamment. %%\
i 

*¦ ; La Chaux-de-Fonds, le 4 novembre 1954. fj ĵ
M L'incinération aura lieu samedi 6 courant, ^i'f -  \ à 15 heures. g*|j
]h_ r\ Culte au domicile pour la famille à 14 fei
Ra heures 30. çf èi
j iiVj Le corps est déposé au Pavillon du cime- f|£!
mj tière. « $m
Kj A Une ume funéraire sera déposée devant N!||
;l ,J le domicile mortuaire : ;;";_,!
7j [ H  Rue de Chasserai 6. j. «j
f £ 'i Selon le désir de la défunte, le deuil |£^B 

ne sera pas porté. 
|̂

l_4. Le présent a\is tient lieu de lettre de MM
r'- "- faire-part. [->¦ I

POUSSETTE Royal-Eka
en très bon état est à ven-
dre avantageusement. —
S'adr . A.-M. Piaget 15,
rez-de-chaussée.

CHAMBRE meublée, indé-
pendante, est à louer à
demoiselle. — S'adresser
rue du Premier-Mars 12 a,
au ler étage.

Fabrique conventionnelle disposant d'une
main-d'oeuvre très qualifiée, entreprendrait

terminages
ancres, automatiques ou non. Qualité soi-
gnée ou bon courant, travail irréprocha-
ble, livraison rapide.
Offres sous chiffre P 6391 J, à Publicitas,
Saint-Imier.

COLONIE FRANÇAISE

Armistice du 11 novembre 1918
Les membres de la Colonie et des Sociétés françai-

ses sont instamment priés d'assister aux cérémonies en
l'honneur de nos morts.

Dimanche 7 novembre.
Rendez-vous des anciens combattants à 9 heures 30

devant le Cercle français pour la cérémonie au monu-
ment suisse du Parc du Musée.

A 10 heures précises au cimetière, manifestation au
monument italien et au monument français.

A 11 heures, en l'église catholique romaine, messe
pour tous les morts des guerres.

Jeudi 11 novembre.
A 20 heures 30, réunions amicales au Cercle fran-

çais.
Dimanche 14 novembre.
A 9 heures 45, en l'église catholique chrétienne,

messe pour toutes les victimes des guerres.
Le comité.

Profondément émus par les marques d'af-
. | fection et de sympathie qui nous ont été i¦i témoignées pendant ces j ours douloureux,

nous disons à toutes les personnes qui ! jnous ont entourés, notre reconnaissance 1 : 1' ¦\ et notre profonde gratitude. i : ]
' Les enfants et petits-enfants de ] . i

i j  Madame Vve Cécile Bourquin. ' j i

3e ne demande rien, mon âme est i
satisfaite. Ton amour lui suffit ,
prends -ml tout , elle est prête. !

2 Cor. VI , 10. ; \
Maman chérie , si tes yeux se sont ctos i ; j
sur les choses de la terre , de là-haut
tu veilles sur nous. |.
Que ton repos soit doux comme ton ' . ' jcoeui fut bon. S '\

Madame et Monsieur Marcel Liengme- | j
Schnyder, leurs enfants et petits-en- i j
fants, à Genève, Neuehâtel et Paris ; '•- \

Monsieur et Madame Ernest Schnyder- j
Guilgot et leurs enfants, au Locle ; î

Madame et Monsieur Julien Romy- j
Schnyder, au Locle, leur enfant et pe- ; 1
tits-enfants ; ' i

Madame et Monsieur Gaston Breguet- | j
Schnyder et leurs enfants, au Locle ; r\

Madame et Monsieur Hermann Thié- j r \
baud-Schnyder ; | ,'..

Monsieur et Madame André Schnyder- ; ; ]
Moeschler et leur fils ; ! . ,. j

Madame et Monsieur Marcel Bezençon- / ;j
Schnyder et leur fils ; " j

Mademoiselle Eliane Ferner, i ;
ainsi que les familles parentes et alliées, "Vl
ont la profonde douleur de faire part à
leurs amis et connaissances du décès de i j
leur très chère et regrettée maman, belle- 1 jmaman, grand-maman, arrière-grand-ma- ;;
man, tante, cousine* parente et amie, f * î

Madame veuve ,

Bernard SCHNY DER 1
née Ida FELLMANN

que Dieu a reprise paisiblement à Lui, au- _
jourd "hui mercredi, à l'âge de 85 ans, après i !
une longue maladie, supportée avec cou- j

La Chaux-de-Fonds, le 3 novembre 1954. i
L'incinération, sans suite, aura lieu sa- i S

medi 6 novembre 1954, à 14 heures. I !
Culte au domicile à 13 h. 20. j
Une urne funéraire sera déposée devant . j

le domicile mortuaire, ;
rue de la Serre 11. j

Selon le désir de la défunte, le deuil ne ' •  i
sera pas porté. !

Le présent avis tient lieu de lettre de i
faire part. f j

ifem
avec mise en marche 8.4
à lO.â , à sortir à domici-
le — Ecrire sous chiffre
D! N. 21392, au bureau de
L'Impartial.

OCCASION A vendre une
machine à lessive marque
Hoover, en excellent état
(220 volts). Prix avanta-
geux. Visiter le soir à par-
tir de 18 h. 30, sauf le sa-
medi et dimanche. — S'a-
dresser au b u r e a u  de
L'Impartial. 21574



Les démocrates l'emportent aux USA.

La Chaux-de-Fonds, le 5 novembre.
Comme les dépêches l'ont précisé

hier en f i n  d'après-midi, les démocra-
tes ont conquis la majorité aussi bien
à la Chambre des représentants qu'au
Sénat. Même si le siège qui reste en-
core en ballotage devait revenir aux
républicains, la -majorité n'en serait
pa s moins acquise à la Chambre Haute
et la situation de prédominanc e ré-
publicain e entièrement renversée. Cela
implique des conséquences sérieuses, en
particulier l'attribution au parti victo-
rieux ' des présidences des grandes
commissions, qui donnent leurs vérita-
bles sens et tendances aux travaux du
Congrès. M . Mac Carthy lui-même de-
vra par conséquent abandonner sa cé-
lèbre commission d'enquête et rentrer
dans l'ombre. Cela n'empêchera pas, du
reste, les Américains de p rendre toutes
mesures et précautions utiles vis-
à-vis du communisme. En revanche, le
président Eisenhower ne disposera plus
au Parlement de « bonne à tout faire »
pour y préparer des actes aussi insen-
sés et injustes que l'offensive protec-
tionniste et l'application de la loi an-
titrusts à l'horlogerie suisse. On lira
à ce sujet la résolution votée par la
FOMH et qui situe exactement notre
p osition.

On estime que c'est l'intervention
trop tardive du président Eisenhower
qui est cause du déchet que l'on
enregistre dans les rangs républicains.
La victoire des démocrates n'est pas
aussi éclatante qu'on l'aurait cru. Au
Sénat en tous les cas, elle oppose des
forces et des e f f e c t i f s  sensiblement
égaux. Mais c'est l'autorité même du
président Eisenhower qui sort diminuée
d'un scrutin où les éléments locaux ont
joué le premier rôle.

Difficultés à Paris et à Bonn.

Des «mouvements divers-» se sont pro-
duits hier à l'Assemblée nationale fran-
çaise lors des exposés fai ts  par M. Men-
dès-France. Ils ont été le reflet de ce
qui s'était passé précédemment dans
les commissions. C'est ainsi que, M. Ju-
les Moch ayant été proposé comme rap-
porteur général par la commission des
affaires  étrangères, au sujet des textes
de ratification des accords de Londres
et de Paris, M . Moch, qui était déjà un
adversaire déterminé de la CED et de-
meure opposé à tout réarmement alle-
mand, a fai t  savoir de New-York, où il
se trouve actuellement, qu'il déclinait
cette charge. Ce refus a naturellement
causé une vive émotion au Palais Bour-
bon. On y voit la pr euve que de nom-
breux SFIO et MRP n'acceptent pas la
défense du continent telle qu'elle a été
prévue dans les accords de Paris et de
Londres et qu'ils manifesteront leur
hostilité lors du vote de la ratification.
Les noms prononcés pour remplacer M.
Jules Moch sont tous des anticédistes.

En même temps, la Chambre mani-
festait sa mauvaise volonté et son hu-
meur- en refusant une série de budgets
présentés par M. Edgar Faure, budgets
qui sont en corrélation avec les services
des postes, de la marine marchande et
des anciens combattants. On veut voir
là une des conséquences du ressenti-
ment manifesté par le centre et par
la droite, voire par certains radicaux,
à M. Mendès-France en raison de sa
politique de libéralisme et même de
« liquidation * pratiquée en Tunisie.
C'est cette politique, dit-on, qui serait
à l'origine de l'explosion de terrorisme
constatée dans la province de Cons-
tantine. La situation, en e f f e t , reste
grave dans le massif de l'Aurès, où les
forces régulières françaises n'ont pu
reprendre les « portes de f e r > et réta-
blir le contact avec plusieurs localités
isolées, malgré l'utilisation de colonnes
motorisées et de tanks légers II a même
fallu évacuer les mines de cuivre d 'Ich-
poul et Von continue à envoyer de la
métrop ole de nouveaux renforts.

Quant à M . Mendè-France lui-mê-
me, il a défendu vigoureusement de-
vant la commission des Af fa ires  étran-
gères, les traités de Paris et de Lon-
dres en précisant que ces accords, y
compris celui sur la Sarre, forment un
tout indivisible et qui devra être
accepté ou rejeté en bloc. Envisageant
le cas où le chancelier Adenauer esti-
merait que les accords sarrois ne doi-
vent pas être nécessairement soumis
au Bundestag, M.  Mendès-France in-
terrogerait les jurisconsultes français.
Le président du Conseil s'est ef forcé  de
rassurer l'opposition, mais on se de-
mande jusqu'à quel point il y a réussi.

Quant au chancelier Adenauer lui-
même, il ne se trouve guère en meil-
leure posture. Sa coalition parlemen-
taire se désagrège face aux décisions
de Paris et la grande controverse de-
meure toujours la question sarroise.
L'opinion allemande oublie peut-être
un peu trop que c'est l'Allemagne na-
zie qui a provoq..- st perdu la guerre
et que l 'Allemagne d'aujourd'hui hé-
rite f orcément de ses responsabilités.

Résumé de nouvelles.

Les Frères musulmans ont p roposé
une trêve au président Nasser. Mais
cette proposition est rédigée en tels
termes qu'elle équivaudrai t à placer
les Frères musulmans et le gouverne-
ment sur le même plan et avec des
pouvoirs égaux. D'autre part, pour
mettre f i n  à leur campagne, les Frères
musulmans posen t de telles conditions
que Nasser et ses amis feraient un jeu
de dupe . En tous les cas, les sugges -
tions faites par les Frères musulmans
comportent trois aveux : celui touchant
la création de sections des F . M . au
sein de l'-armée et de la police ; celui
relatif à l'existence d'une section ter-
roriste disposant de stocks d'armes et
de munitions ; celui enfin concernant
l'existence d'un lien entre les Frères
musulmans d'Egypte et ceux réfugiés à
l'étranger. La trêve est loin d 'être con-
clue.

• • •
Moscou vient d'adresser une invita-

tion à une délégation de parlementai-
res français pour visiter l'URSS. L'idée
ne sera pas rejetée, dit-on, mais l'am-
bassadeur soviétique sera avisé que
cette visite serait de toute façon impos-
sible avant que le Parlement français
ait pris une décision sur les traités de
Londres et de Paris. P. B.

y D̂uJoUR Toutes Ses Commissions américaines
tant au Sénat qu'à la Chambre des Représentants, seront présidées par des

démocrates. Le sénateur Mac Carthy sera lui aussi remplacé.

C'est roregon
qui a fait pencher

la balance au Sénat
WASHINGTON, 5. — United Press.

— Après s'être assuré du contrôle de
la Chambre des représentants, le parti
de M. Adlaï Stevenson vient égale-
ment de remporter la victoire au Sé-
nat. La balance a définitivement pen -
ché du côté des démocrates lorsque
le candidat démocrate de l'Orégon , M.
Richard Neuberger remporta avec 283
mille 389 voix la victoire devant son
adversaire politique, le sénateur répu-
blicain Guy Gordon qui disposait de
281.075 voix ; il s'agit des résultats de
2492 des 2499 circonscriptions de l'E-
tat.

Le nouvteau calcul des résultats des
élections dans l'Etat de New Jersey —
qui ne sera pas connu avant plusieurs
semaines — ne pourra plus priver les
démocrates de leur faible majorité au
Sénat. Rappelons que le candidat ré-
publicain de New Jersey, M. Cliffo_ d
Case, menait, selon les résultats pro-
visoires, avec 1388 voix devant son ad-
versaire démocrate.

En cas de victoire républicaine dans
le New Jersey, la composition du Sénat
sera la; suivante lorsque le Congrès se
réunira au mois de janvier pour sa
84e session : démocrates 48, républi-
cains 47 et indépendants 1. Il s'agit
du sénateur Wayne Morse, qui vote
avec les démocrates lors de décisions
prises par le Sénat. Toutes les com-
missions sénatoriales seront donc do-
rénavant présidées par des démocrates
et M. McCarthy devra, par conséquent,
abandonner sa .célèbre commission
d'enquête.

Dans les 34 Etats qui ont élu un nou-
veau gauve_neair, les électeurs ont
noanimé 19 démocrates et 14 républi-
cains. TJn poste de gouverneur est en-
core vacant. Les démocrates ont rem-
porté de nouvelles victoires dans huit
Etats, à savoir dans les Etats de New
York, Pennsylvanie, Connecticut, Nou-
veau Mexique, Colorado, Arizona, Min-
nesota et Wyoïning.

La victoire démocrate était prévue
depuis 1952 déjà

Une victoire démocrate dans les élec-
tions pour la Chambre avait déjà été
indiquée par les statistiques des élec-
tions de 1952 auxquelles on n'avait pas
voué une grande attention vu la gran-
de popularité du président Eisenho-
wer. Si les républicains ont été surpris,
les statisticiens ne l'ont pas été. Les
facteurs qui ont contribué à la victoire
démocrate sont nombreux, mais l'un
des points essentiels de la défaite des
républicains semble être qu'ils n'ont
pas su — ou commencé trop tard —
d'exploiter la popularité du président
ce qui leur aurait permis de tirer de
leur côté un grand nombre d'indépen-
dants, voire démocrates. Des millions
d'Américains qui ont suivi la campagne
électorale à la radio et à la télévision,
ont été fortement impressionnés par
les déclarations persuasives de M. Ste-
venson.

M. Mac-carfhy s'en
ira-t-n définitivement ?

L'UN DES PLUS IMPORTANTS
CHANGEMENTS APRES LA VICTOI-
RE DEMOCRATE DANS LES ELEC-
TIONS SENATORIALES SERA LE
REMPLACEMENT DE M. JOSEPH MAC

CARTHY A LA TETE DE LA COM-
MISSION POUR LES OPERATIONS
DU GOUVERNEMENT ET A LA
SOUS - COMMISSION PERMANENTE
D'ENQUETE.

Le « chasseur de communistes » ré-
publicain sera, de fait, remplacé com-
me président de la sous-commission
sénatoriale d'enquête lors du 84e Con-
grès par le sénateur démocrate d'A_ -
kansas, M. John L. McClellan. Les mi-
lieux proches M. McClellan affirment
qu 'il favorise la création d'une com-
mission mixte de la Chambre et du
Sénat pour les enquêtes sur les acti-
vités communistes la sous-commis-
sion se concentrant — comme le pré-
voit sa mission originale — sur le
contrôle de gaspillages et de corrup-
tion dans l'administration.

Le représentant démocrate M. Fran-
cis W. Walter, qui (remplacera vrai-
semblablement le républicain Velde
comme président de la commission

Répartition des mandats
Selon les derniers résultats, les mandats se répartissent comme
suit :

SENAT : RéP- Dém- ,nd-
Elus 14 24 —
Mandats qui n'ont pas été renouvelés 33 24 1
Nouveau Sénat 47 48 1
Ancien Sénat 49 46 1

CHAMBRE DES REPRESENTANTS :
Elus 205 251 —
Ancienne Chambre 218 212 1

(+ 4 vacants)

M. Malenkov invite
les présidents des Assemblées
législatives françaises à visiter

l'U. R. S. S.
PARIS, 5. — United Press. — Le pre-

mier ministre soviétique, M.  Georgi Ma-
lenkov , a invité les présidents de l'As-
semblée nationale et du Sénat à diri-
ger une délégation parlementaire lors
d'une visite de l'Union soviétique des-
tinée à améliorer les relations franco-
russes. Cette invitation, affirment les
milieux dignes de foi , a été formelle-
ment soumise, mercredi, à M. André le
Troquer, président de l'Assemblée na-
tionale, et M. Gaston Monnerville , pré -
sident du Sénat , par l'ambassadeur
soviétique à Paris, M . Sergei Vinogra-
dov.

M. Le Troquer semble avoir indiqué
qu'il ne rejetait pas l'idée d'un voya-
ge à Moscou, mais que le moment de
la visite n'était pas très bien choisi.

Réponse alliée à Moscou

On refuse, mm...
LONDRES, 5. — United Press. —

LES TROIS GRANDES PUISSANCES
OCCIDENTALES SERAIENT, EN PRIN-
CIPE, D'ACCORD DE REJETER LA
PROPOSITION SOVIETIQUE D'ENTA-
MER IMMEDIATEMENT DES POUR-
PARLERS A QUATRE SUR LE PRO-
BLEME ALLEMAND. MAIS ELLES
LAISSERAIENT LA PORTE OUVERTE

pour les activités anti-américaines de
la Chambre, a annoncé qu'il se pro-
noncera pour l'aboliton des fonctions
de ce groupe et le transfert de la mis-
sion d'enquêtes communistes à une
commission juridique sénatoriale.
Cette modification, affirme-t-il, ré-
duirait l'abus du pouvoir des groupes
chargés d'enquêtes sur des activités
anti-américaines.

Le deuxième sénateur démocrate de
la Géorgie, M. Richard B. Russell, di-
rigera, à nouveau, la commission poul-
ies services armés qu'il avait présidée
sous M. Truman.

Le sénateur démocrate Lyndon B.
Johnson, Texas, fonctionnera comme
nouveau chef de la majorité au Sénat,
mais aussi longtemps que le président
Eisenhower restera à la Maison Blan-
che, le chef des républicains au Sénat ,
M. William F. Knowland, restera le
principal porte-parole de l'administra-
tion .

A D'EVENTUELLES NEGOCIATIONS
AU DEBUT DE L'ANNEE PROCHAI-
NE.

Toutefois, toute future négociation
avec Moscou serait soumise à la con-
dition préalable que le Kremlin con-
sente à la signature du traité de paix
avec l'Autriche et à l'organisation d'é-
lections réellement libres sur l'ensem-
ble du territoire allemand, affirme-t-
on de source autorisée.

M. Nehru se rendra
à Londres

NOUVELLE-DELHI, 5. — United
Press — On apprend de source offi-
cielle, que le premier ministre de l'In-
de, M. Jawaharlal Nehru, assistera à
la conférence des premiers ministres
du Commonwealth qui commencera le
31 j anvier 1955 à Londres.

Les miracles communistes

Il en est déjà à l'an 2000 !,,,
MUNICH, 5. — United Press -Radio-Bucarest a annoncé que le

« héros du travail » Constantin Va.
silache a déjà une avance de pas
moins de 46 ans sur son program.
me de production et qu'il est en
train de terminer le travail prévu
pour l'an 2000.

Vasilache aurait promis de com-
mencer sa norme pour l'an 2000 j
l'occasion des récentes fêtes pour la
révolution d'octobre en Russie, qui
est célébrée dans tous les pays sa.
tellites.

V . __j

lutte entre les mutins et les forces j
police, de nombreuses évasions sti
signalées. A cinq heures GMT, les j
tenus opposaient encore une résj
tance acharnée aux forces de l'or*

Attentats terroristes
à Casablanca...

CASABLANCA, 5. — AFP. — pj
sieurs attentats ont été commis, hj
soir, à Casablanca.

Dans la Nouvelle Médina (ville ai
be), une bombe placée sous une ti
ture a fait 1 blessés. L'un de ceun
un commerçant français, est grièn
ment atteint.

D'autre part, un invalide de gfuen
marocain, qui assurait la garde dï
débit de taba'c, a été mortellemo
blessé d'une balle • dans la région I
coeur par un terroriste, alors qu'Un
gagnait son domicile à bicyclette.

Trois autres attentats de moine
importance et qui n'ont pas fait t
victimes ont été signalés : un en?
explosif a été lancé contre le cent
d'hygiène du quartier des Carrier
centrales. Une bombe de fabricatii
locale a explosé devant une épicerie a|
par tenant à un Marocain. Enfin, dei
grenades de fabrication italienne a
été lancées dans le quartier réservé. 1
dégâts sont insignifiants.

...et à Oran
ORAN, 5. — AFP. — Trois hor

la-loi ont fait irruption, jeudi soi
dans la maison d'un garde-foresti
située dans la forêt d'Ismarl, départ
ment d'Oraru Après avoir ligoté i
femme et sa fille, les bandits o
abattu le garde qui tentait de résist
puis ils se sont enfuis en emporti
ses armes. Des battues ont été orgai
sées dans la région.

Dans le port de Londres

Nouvelle menace de grèvi
LONDRES, 5. — United Press. -

port de Londres est menacé par i
nouvelle grève. Cinq cents contrôla
des marchandises chargées et décht
gées des «Royal Docks», les plus imp(
tants du port, ont décidé la nuit dl
nière, lors d'un meeting houleux
trois heures, de faire la grève, vendi
di, si les employeurs permettent (
sept contrôleurs non membres d'!
syndicat, reprennent le travail.

Si les 500 contrôleurs ne se prese
tent pas au travail, les autres U
contrôleurs suivront vraisemblabl
ment leur exemple et 14.000 dockers
pourront pas faire leur travail.

Les Russes poursuivent-ils
leurs expériences atomiques

WORCESTER (Massachusetts) , 5. -
United Press. — Le Dr Higano, du la
boratorre tradioisotope du « Memoflj
Hospital », vient d'annoncer que s
compteurs Geiger avaient enregisœ
depuis le ler novembre une radioactif;
té atmosphérique de 25 % supérieure i
la normaJe.

H a précisé que cette augmenta®
de la radioactivité n'était pas dans?
reuse, mais compliquait ses travaux j
recherches et pourrait indiquer de n»
velles explosions soviétiques de la b*
be A ou H.

Selon des sources politiques, MM. Le
Troquer et Monnerville auraient infor-
mé le représentant soviétique que la vi-
site serait de toute façon impossible
avant que le parlement français ne
prenne une décision sur les traités de
Londres et Paris pour la restauration
de la souveraineté allemande et le ré-
armement de la République fédérale.

Les débats de l'Assemblée à ce sujet
étant prévus pour le 14 décembre, la
délégation de parlementaires français
ne pourra guère se rendre en Union
soviétique avant l'année prochaine.

wmmn neore
Après le refus de M. Moch

Le général Billotte nommé
rapporteur

des accords de Londres
PARIS, 5. — AFP. — Le général

Pierre Billotte, député de l'action ré-
publicaine et sociale de la Côte d'Or,
a été nommé rapporteur du projet de
ratification des accords de Londres et
de Paris par la commission des affai-
res étrangères.

On sait que M. Jules Moch, socialiste,
qui avait été désigné mercredi avait
refusé.

Mutinerie dans une prison
de Sao-Paulo

SAO-PAULO, 5. — AFP. — De nom-
breux morts et blessés sont à déplorer
à la suite d'une mutinerie qui a éclaté,
jeudi soir, au pénitencier de l'hippo-
drome de Sao-Paulo, où sont détenus
six cents prisonniers.

Ces derniers se sont mis en rébel-
lion lorsqu'un détenu, pris de démen-
ce subite, fut revêtu de la camisole
de force par les gardiens de la prison.
II semble, d'après les premiers rap-
ports, que le mouvement ait été pré-
médité, car tous les détenus dispo-
saient d'armes et purent ainsi faire
face à leurs gardiens.

Des renforts de police immédiate-
ment envoyés sur les lieux rencontrè-
rent une forte résistance et durent
faire usage, pour rétablir l'ordre, de
leurs armes et de bombes lacrymogè-
nes. Les détenus ont par ailleurs mis
le feu aux locaux du pénitencier et
les services des pompiers de la ville
s'efforcent de le maîtriser. A la suite
de la confusion qui a résulté de la

La zone des hautes pressions qui
^tend sur le centre de l'Europe se S

place lentement vers l'est. Les vents *
secteur sud à sud-ouest qui se rente'
cent actuellement en altitude enW'
nent des masses d'air humides de j|
Méditerranée vers notre pays. L'8"
froid qui a atteint le sud des iles 1
tanniques s'écoule vers le sud-ouest, *
sorte que pour l'instant il n'atteint
pas notre pays.

Bulletin météorologique

Nord des Alpes: cet après-midi te»?
beau et généralement doux. San*
peu nuageux. Sur le Plateau par pWj
brouillards matinaux. En plaine m»
froide et par endroits gel. En mont*
gne vents du sud à sud-ouest, se «c'
forçant , doux.

Prévisions du temps

IMPRIMERIE COURVOISIER S.A-

LONDRES, 5. — Reuter — Le
soldat britannique William Guyett,
20 ans, a été condamné, jeudi, à
une peine de neuf mois de prison
pour avoir sonné à la porte d'une
maisonnette de la banlieue de Lon-
dres et embrassé une femme stu-
péfaite qui vint lui ouvrir.

L'avocat de Guyett plaida que
son client était « un jeune fou

. ivre », qui se trouvait en permis-
sion venant d'Allemagne.

s J
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Neuf mois de prison

pour un baiser !


